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Une fois de plus, · l'heure est 
venue de comparer l'etat du 
monde en ce moment - par rap­
port ace qu'il etait il ya une tren­
taine d'annees - et aussi ace qui 
est propheti.Se comme etant sur et 
certain pour un tres proche avenir. 

Ou en sommes-nous, aujour­
d'hui, dans le panorama de la pro­
p h eti e biblique? Regardons 
d'abord ce qui s'est produit au 
cours des tren.te dernieres annees. 
Voyez comme la liberte d'expres­
sion et la liberte d'action changent 
tout le rythme de la vie. 

11 y · a 25 ans, j'etais heurte 
quand, sur une scene de Broad­
way, au moment ou le rideau tom­
bait, un acteur, parlant a deux 
hommes disait "fils de p ..... " (il 
disait le mot) "comme toi" (il poin­
tait l'index vers l'un des deux 
hommes) "et comme toi" (il desi­
gnait l'autre), "et comme moi" (il 
se designait lui-m.eme d'un geste 
du pouce). J'etais confondu d'en­
tendre des mots pareils au theatre, 
car j'avais emmene avec moi deux 
etudiants de !'Ambassador Col­
lege, en visite a New York. 

Lorsque les choses de ce genre 
n'ont plus choque le public, on lui 
a servi des plats plus epices, jus­
qu 'a ce qu'on en arrive aux films 
pornographiques. Aujourd'hui, on 
peut - enfants y compris, si les 
parents ne s'y opposent pas - se 
repaitre d'un melange de violence, 
de meurtre, de sexe et autres 
themes dont on n'aurait pas reve il 
y a trente ans. 

Le sexe, sujet jadis tabou, fait 
l'objet de libres conversations 
entre adolescents. Monfils Garner 
Ted a raconte, dans son emission 
de television, qu'un pere gene 
avait considere de son embarras­
sant devoir d'apprendre a son fils 
de sept ans quelques verites ele­
men taires sur la sexualite. Et 
averti de ce desir du pere, l'enfant 
de sept ans lui avait vivement 
retorque: "Ah oui, bien sur, papa. 
Qu'est-ce que tu voudrais savoir?". 
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Editorial de ... 

l:ETAT DU MOllDE 
Nous devons nous rendre 

compte que la prehistoire biblique 
. revele que, jadis, le Gouvernement 
universe! de Dieu regna sur la 
terre entiere. La paix etait gene­
rale, et la joie y regnait (Job 38:7). 
Un archange siegeait sur un trone 
d'ou il administrait ce Gouverne­
ment (Esai:e 14:13) jusqu'au jour 
ou se manifesta en lui la 
deloyaute, c'est-a-dire l'iniquite et 
la rebellion (Ezech. 28:14-15). 
Alors Dieu renouvela la face de la 
Terre et crea l'homme (Ps. 104:30, 
Gen. 1:2-31). 

Mais lorsque, dans !'incident du 
fruit defendu, nos premiers 
parents rejeterent le Gouverne­
ment divin, Dieu adopta une poli­
tique de "non-intervention" 
pendant six mille ans, qui doit etre 
suivie d'une periode de mille ans, 
au cours de laquelle le Christ glo­
rifie, de retour, restaurera le Gou­
vernement de Dieu, instaurant 
Son Royaume sur toutes les 
nations. Et, de nouveau, regneront 
la paix, le bonheur et la joie ici-bas 
(Apoc. 11:15; 20:4). 

Savants et dirigeants politiques 
ont, au cours des trois ou quatre 
dernieres decennies, declare qu'e la 
seule solution aux problemes et 
aux maux du monde consistait 
dans l'instauration d'un gouverne­
ment mondial, dote du pouvoir 
supreme sur toutes les nations -:­
et pourtant, ils disent que la chose 

est irrealisable! A vec l'homme, 
oui, mais avec Dieu, il est certain 
que cela arrivera - et bientot. 

En attendant, Dieu a permis a 
l'homme d'essayer de se gouverner 
lui-meme. C'est ainsi que l'homme 
a elabore toutes les sortes de gou­
vernements qu'il etait capable 
d'inventer - oligarchie, monar­
chie, democratie, communisme, 
etc. Toutefois, aucun de ces gou­
vernements n 'a apporte ni la paix, 
ni la prosperite, ni le bonheur. 

Et, maintenant tandis que nous 
approchons du terme de cette 
periode de six mille ans, les gou­
vernements crees par l'homme 
sont renuerses au rythme d'un par 
mois! Quel est done l'etat du 
monde aujourd'hui? 

De plus en plus frequemment, 
vous pouvez lire, dans votre jour­
nal, un gros titre annonc;ant le 
renversement d\m gouvernement. 
Vous n'irez probablement pas plus 
loin que le titre. Peut-etre meme 
negligerez-vous completement la 
nouvelle. De toute fac;on, c;a se 
passe loin de chez vous, et puis, 
vous ne saisissez peut-etre pas la 
signification reelle de la chose. 

Mais pour moi, c'est different! 
Quand les chefs tombent les uns 

api:es les autres - quand, un roi, 
un president, ou un premier minis­
tre que j'ai connu, et avec qui je 
me suis entretenu, est assassme, 
emprisonne ou ne doit son salut 
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qu'a la fuite, parce que son gouver­
nement est renverse - cela me 
frappe profondement. 

Cela signifie que nous sommes 
dans les tout demiers temps pro­
phetises. 

La plupart des gens ne se ren­
dent pas compte de la rapidite 
avec laquelle les choses changent! 
Compare a ce qui se passe aujour­
d'hui, les crimes etaient rares 
quand j'etais petit gar~on. La vio­
lence etait exceptionnelle. La 
moralite etait bien superieure. Les 
familles plus unies. 

Depuis lors, tous les maux du 
monde se sont multiplies. Aujour­
d'hui, des pays entiers se dislo­
quent - et sont renverses. 

J'ai raconte precedemment com­
ment, en juin 1973, au cours d'un 
dejeuner a New Delhi, en lnde, 
l'ambassadeur d'Ethiopie m'avait 
invite a me rendre dans son pays 
et a rencontrer l'empereur Halle 
Selassie. L'ambassadeur d' Afgha­
nistan m'avait invite a aller voir le 
roi Mohammed Zahir Chah. 

Avant que j'aie pu prendre des 
dispositions pour aller en Afgha­
nistan, le gouvernement1 etait ren­
verse et le roi oblige de fuir en exil. 
A deux reprises, j'ai rendu visite a 
l'empereur Halle Selassie, mais en 
aout 1974, il fut emprisonne a la 
suite d'un coup d'Etat militaire, 
qui renversa son gouvernement; 
environ un an plus tard, l'empe­
reur mourut. 

En aout 1973, j'allai a Santiago 
du Chili afin de rencontrer le pre­
sident Allende; trois semaines plus 
tard, il fut assassine a coups de 
mitraillette. 

J'avais rendu visite au premier 
ministre tha"ilandais Kittikachorn 
a deux reprises, clans sa residence 
de Bangkok. Deux cent mille 
emeutiers, etudiants pour la plu­
part, ont renverse son gouverne­
ment et il a du fuir aux Etats­
Unis. Je connaissais le president 
sud-vietnamien Thieu; il a du s'en­
fuir en Europe, peu avant que les 
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Nord-Vietnamiens ne s'emparent 
de sa·igon. Je connaissais ces hom­
mes. Quand leurs pays ont ete ren­
verses, croyez-moi, je me suis bien 
rendu compte de ce que cela signi­
fiait. 

L'un des derniers chefs de gou­
vernement dont j'ai fait la con­
naissa,nce etait le president 
Rahman du Bangladesh; il a ete 
assassine, il y a peu de temps, et 
son go'uvernement fut renverse. 

En Europe, les troubles d'Espa­
gne et du Portugal peuvent 
declencher la resurrection du 
Saint Empire romain, sous · 1a 
forme d'une Europe unie. II y a 
longtemps que les dirigeants euro­
peens veulent une union politico­
militaire de leur continent. Mais 
ils n'ont pas su comment la reali­
ser. 

Au Portugal, les communistes 
s'etaient quasiment empares du 
pouvoir, puis ils ont du provisoire­
men t battre en retraite. Mais 
jamais les communistes ne demis­
sionnent ni n'abandonnent. S'ils 
.mettent en scene leur retour au 
pouvoir, s'emparant du gouverne­
ment dans un pays catholique 
depuis des siecles, Rome peut tres 
bien prendre des mesures draco­
niennes pour unifier toute !'Eu­
rope. 

En Espagne, Franco avait gagne 
en 1936-39 la guerre contre le com­
munisme, et il avait maintenu son 
regime a droite. Mais recemment, 
les conditions sont deve.nues favo­
rables a un gouvernement euro­
peen uni a dominante religieuse. 

Depuis la Seconde Guerre mon­
diale, les pays europeens comptent 
sur la puissance militaire ameri­
caine pour faire contrepoids a la 
puissance sovietique. Cependant, 
ils perdent rapidement toute con­
fiance dans les Etats-Unis en tant 
que puissance mondiale. · 

Je suis persuade qu'en ce 
moment meme, les Nord-Coreens 
preparent l'inva8ion de la Coree 
du Sud. Si cela se realise, et si les 

Etats-Unis ne . se portent pas 
immediatement au secours de la 
Coree du Sud, ils ne seront plus 
consideres comme une puissance 
mondiale. II faut ajouter que l'hu­
meur actuelle du Congres des 
Etats-Unis semble exclure une 
nouvelle intervention americaine 
eri Coree. 

Au Moyen-Orient, il existe un 
accord que le secretaire d'Etat 
Kissinger a etabli entre l'Egypte 
et Israel. Dans le meilleur des cas, 
cet accord sera provisoire. II est 
deja attaque par le chef de guerilla 
Yasser Arafat et d'autres pays 
arabes. II ressort des propheties 
bibliques que le Moyen-Orient, 
autour de Jerusalem, sera le point 
nevralgique de la guerre et de la 
crise mondiales qui vont sevir jus­
qu'a la fin de cet age. Et cette fin 
approche rapidement. 

A Beyrouth, la violence est quo­
tidienne. Elle se poursuit en 
Irlande du , Nord; et cette lutte 
entre catholiques et protestants 
atteint Londres. II y a quelques 
mois, clans la capitale britannique, 
je suis alle au grarid magasin Har­
rod's. II etait environ 15 h 30. J'ai 
trouve toutes les portes fermees, et 
un groupe de personnes se pressait 
pres de l'entree. II y avait une 
alerte a la bombe. Un peu plus 
tard, quand les portes s'ouvrirent, 
je trouvai le directeur que je · vou­
lais voir, pale et tremblant. 

"C'est la deuxieme alerte a la 
bombe dans notre magasin, me 
dit-il. La derniere fois, l'engin a 
explose et les degats ont ete consi­
derables." 

Oui, d'une fa~on ou d'une autre, 
les circonstances me rendent tres 
conscient de l'etat de crise ou se 
trmive le monde - et cet etat 
empire rapidement. A ce point, si 
vous vous rendez compte du sens 
reel de cette tendance, vous ferez 
bien de noter - et de prendre 
garde a certaines des nombreuses 
propheties bibliques qui annon­
cent precisement ce temps. 
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UPI 

"Toute chair est com me f'herbe, et toute sa g/oire com me la fleur de /'herbe" (I Pi. 1: 24). 

Quand le Christ est venu sur 
terre, Ses disciples Lui ont 
demande quand la periode 
actuelle s'acheverait et quel signe 
rannoncerait. \ C'est la le pivot -
le coeur et le point crucial - de 
toute la prophetie du Nouveau 
Testament. · 

Le Christ repondit en les met­
tan t tout d'abord en garde contre 
les faux evangiles qui seraient pro­
clames en Son nom, et qui trompe-

. raient beaµcoup d'hommes -
c'est-a-dire le monde, dans son 
ensemble. Durant le premier sie­
cle, le message evangelique, 
apporte par le Christ, fut sabote et 
le monde de l'epoque s'est tourne 
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vers un autre evangile (Gal. 1:6-9; 
II Cor. 11:4). 

Mais Jesus poursuit: "Cette 
bonne nouvelle du royaume sera 
prechee dans le monde entier, 
pour servir de temoignage a toutes 
les nations. Al ors viendra la fin." 

Le mot "evangile" signifie 
"bonne nouvelle". Jesus est venu 
en tant que Messager de Dieu 
(Malachie 3:1), et Son message 
etait la Bonne Nouvelle du 
Royaume de Dieu a venir. Son 
message, c'etait l'annonce que . ce 
Royaume arrivait et qu'il nous 
apportera enfin la paix mondiale 
(Marc 1:1, 14-15). 

Le Royaume de Dieu, c'est le 

Gouvernement dont le Christ 
est ne pour etre le Roi (Luc 1:30-
33; Esai'e 9:6-7; Apoc. ll:!L5). 

Je le repete - des savants 
celebres disent que le seul espoir 
pour 'le monde reside dans un 
su per-gou vernemen t dirigean t 
toutes les nations! Et, c'est preci­
sement, ce que le Christ a annonce 
- c'est Son mess~ge, Son Evanc 
gile. 

En 1934, j'""ai commence a pro­
. clamer ce message, annorn;:ant le 
Royaume de Dieu qui regnera sur 
tou tes les nations. Cet Evangile 
n'avait pas ete proclame au 
monde depuis le premier siecle de 
not:;:e ere. Ce qui avait ete pro-

5 



====================!!@ (p>Yrf® v®rrii~® 

dame, c'etait un message sur le 
Messager - mais non pas Son 
message - pas Son Evangile (Gal. 
1:6-7). 

Par La Pure Verite, par la radio 
et la television, par la proclama­
tion personnelle, cet Evangile est 

n'y en aura jamais. Et, si ces jours 
n'etaient abreges, personne ne 
serait sauve; mais, a cause des 
elus, ces jours seront abreges" 
(Matth. 24:21-22). 

Jamais l'etat du monde n'a ete 
pire qu'aujourd'hui. Nous avan-

Clayton - La Pure Veritti 

Devant le siege des Nations Unies, cette statue symbolise le but que /'Organi­
sation poursuit au service de f'humanite: la paix universe/le. 

maintenant annonce au monde. 
Cela veut dire que la fin de ce 
monde est imminente! 

Jesus a predit le temps de crise 
vers lequel ce monde s'achemine: 
"Car alors, la detresse sera· si 
grarnle qu'il n'y en a point eu de 
pareille depuis le commencement 
du monde jusqu'a present, et qu'il 

<;ons rapidement vers la "Grande 
Tribulation". 

Le prophete Jeremie l'a predit 
comme etant l'epoque d'une 
grande crise (Jer. 30). Le prophete 
:Oaniel decrit ce temps qui prece­
dera le retour du Christ et de la 
"premiere resurrection". "En ce 
temps-lase levera Micael, le grand 

•' 

chef, le defenseur des enfants de 
ton peuple; et ce sera une .epoque 
de detresse, telle qu'il n'y en a 
point eu depuis que les nations 
existent jusqu'a cette epoque. En 
ce temps-la, ceux de ton peuple 
qui seront trouves inscrits dans le 
livre seront sauves. Plusieurs de 
ceux qui dorment dans la pous­
siere de la terre se reveilleront, les 
uns pour la vie eternelle, et les 
autres pour l'opprobre, pour la 
honte eternelle" (Daniel 12:1-2). 

Un grand chatiment est predit, 
mais pourquoi? Laissons repondre 
le prophete Esai:e: "Cieux, ecou­
tez! terre, prete l'oreille! Car 
l'Eternel parle. J'ai nourri et eleve 
des enfants, mais ils se sont revol­
tes contre moi. Le boeuf connait 
son possesseur, et l'ane la creche 
de son maitre: Israel ne connait 
rien, mon peuple n'a point d'intel­
ligence. Malheur a la nation 
pecheresse, au peuple charge d'ini­
quites, a la race des mechants, aux 
enfants corrompus! lls ont aban­
donne l'Eternel, ils ont meprise le 
Saint d'Israel. Ils se sont retires en 
arriere ... " (Esai:e 1:2-4). 

On dit qu'il fait plus sombre 
juste avant l'aube. Mais il fait deja 
tres sombre dans ce monde. Et il 
va faire encore beaucoup plus 
sombre! ' 

Ensuite? Ensuite viendra le glo­
rieux Royaume de Dieu qui 
regnera sur toute la terre - toutes 
les nations - par la Loi fonda­
mentale qui est Amour, loi pleine 
de misericorde, de compassion et 
de pardon. 

Alors chaque homme apprendra 
a se preoccuper du bien et du bien­
etre des autres; il cherchera a 
aider, a servir, a partager, et non 
pas a essayer de profiter a tort, de 
l'emporter en toute affaire, de 
tromper, de frauder et de porter · 
tort a autrui. 

Mais rejouissons-nous, car 
l'heureux et pacifique Monde -it 
Venir est proche tres 
proche! D 
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Chroni~ue 

Le dreit d'aveir raison 
par Dibar Apartian 

Celui qui croit avoir toujours 
raison est un insense. Cependant, 
d'une fai;on generale, nous pen­
sons tous n.'avoir tort que rare­
ment! Que faut-il en conclure? 

Peut-etre serait-il opportun de 
nous demander, en premier lieu, ce 
qui nous donne le droit d'avoir rai­
son? Quelle est l 'autorite, dans 
notre vie, qui nous donne !'impres­
sion d'avoir raison, alors que les 
gens, autour de nous, affirment le 
contraire? Ou encore, quelle est 
l'autorite qui nous permet de 
savoir que nous avons tort, bien 
que !'opinion generale puisse nous 
donner raison? 

Le fait meme que des querelles 
et des disputes existent entre les 
geris prouve, de fai;on evidente, 
que chacun pense avoir raison. 
C' est la un paradoxe. Et, chose 
plus ironique encore, celui qui sor­
tira victorieux, en fin de compte, 
n'est pas necessairement celui qui 
aura raison, mais celui qui se sera 
montre le plus fort ou le plus 
malin. 

L'homme qui sait reconnaitre 
ses fautes a, de loin, beaucoup plus 
de chances de reussir et d'etre heu­
reux dans la vie que celui qui cher­
che des justifications en faisant 
retomber la faute sur les autres. 
La meilleure fai;on d'apprendre a 
avoir raison, c'est d'apprendre 
d'abord a reconnaitre ses torts -
et il ne faut pas avoir honte 
d'avoir tort, pour autant qu'on 
cherche a comprendre et a chan­
ger la ou un changement est 
necessaire. 

Ce principe s'applique egale­
ment au domaine de la religion, ou 
les idees les plus controversables 
s'opposent, chaque confession se 
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reclamant le droit d'avoir raison. 
Avez-vous jamais entendu un 
adepte d'une religion quelconque 
declarer que les croyances ou les 
doctrines de son groupe sont erro- · 
nees? S'il le pensait vraiment, ne 
se separerait-il pas de ce groupe? 
Et avez-vous jamais entendu une 
Eglise quelconque reconnaitre 
officiellement qu'elle n'est pas la 
bonne Eglise - la seule vraie 
peut-etre? 

A nouveau, qu'est-ce qui donne 
le droit a un mouvement religieux 
d'avoir raison? Jusqu'a quel .point 
l'infaillibilite des hommes peut­
elle affecter les doctrines adoptees 
par une Eglise, et quelle est l'auto­
rite supreme qui servirait ·de cri­
tere, de juge meme, pour se 
prononcer en cas de controverse? 

Pour nous autres chretiens, 
cette autorite supreme devrait 
etre la Bible - et elle l' est, a en 
croire les quelque quatre cents 
sectes et confessions qui existent 
au sein meme du christianisme. 
En realite, l'individu moyen, qui 
ne comprend pas grand-chose a la 
Bible, se sent tout a fait confus et 
£rustre face a cette division lamen­
table. "Si toutes ces confessions 
ont la Bible en tant que fonde­
ment de leurs doctrines, dira-t-il, 
comment expliquer l'existenc~ de 
chacune d'elles, leurs ~fferences, 
leurs controverses, et le fait 
qu'elles soient incompatibles entre 
elles?" 

C'est d'ailleurs ce genre de ques­
tion qui m'est le plus souvent pose 
lors de mes entrevues avec des par­
ticuliers, surtout apres mes confe­
rences publiques. Et nous finissons 
presque toujours par etre d'accord 
sur le fait que la confusion est due 

a !'interpretation particuliere que 
chacune des Eglises donne a la 
Bible. 

Qui a le droit d'interpreter cette 
derniere? Qui oserait pretendre 
que sa propre interpretation est 
meilleure que celle d'un autre? En 
premier lieu, nous devrions nous 
demander si la Bible a reellement 
besoin d'etre interpretee, oh s'il 
nous est possible de la comprendre 
sans !'aide de nos raisonnements. 

Voici ce que l'apotre Pierre, sous 
!'inspiration divine, declare a ce 
sujet: " ... aucune prophetie de 
l'Ecriture ne peut etre un objet 
d'interpretation particuliere, car 
ce n 'est pas par une volonte 
d'homme qu'une prophetie a 
jamais ete apportee, mais c'est 
pousses par le Saint-Esprit que . 
des hommes ont parle de la part de 
Dieu" (II Pi. 1:20-21). 

Quelques exemples 
frappants 

Etant donne que la Bible n'a 
pas besoin d'interpretation, elle 
doit pouvoir s'interpreter elle­
meme. Et puisque certains versets 
bibliques sont difficiles a compren­
dre, ii nous faudra les lire et les 
comprendre a la lumiere d'autres 
passages qui sont clairs, et qui se 
rapportent au meme sujet. 

J'accentue cette verite de La 
Palice dans presque toutes ·mes 
conferences; neanmoins lorsque 
les personnes autour de moi com­
mencent ensuite a me poser des 
questions, je remarque qu'elles ont 
souvent tendance a interpreter, 
sans necessairement s'en rendre 
compte, chacune a sa fai;on, les 
passages difficiles, au lieu de 
tacher d'en comprendre le sens en 
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groupant tous les passages relatifs 
au sujet, sans y chercher des con­
tradictions. 

L'une des plus grandes pierres 
d'achoppement, en !'occurrence, 
c'est que les gens, dans l'enthou­
siasme qu'ils eprouvent a defendre 
leurs propres croyances ou doctri­
nes, oublient le fait que la Bible ne 
se contredit pas, quelle que soit la 
signification des versets obscurs ou 
des pretendues contradictions 
qu'ils croient pouvoir y relever. 

Un jour - c'etait a Quebec -
quelqu'un m'a demande, apres la 
conference, si je mangeais de la 
viande. J'ai repondu par !'affirma­
tive. "Eh bien, vous avez tort, me 
dit-il, car la Bible interdit d'en 
consommer." Apres cela, d'un 
geste autoritaire qui ne tolerait 
aucune replique, il ouvrit sa Bible 
et me montra du doigt le verset 
suivant: "Et Dieu dit: Voici je 
vous donne toute herbe portant de 
la semence et qui est a la surface 
de toute la terre, et tout arbre 
ayant en lui du fruit d'arbre et 
portant de la semence: ce sera 
votre nourriture" (Gen. 1:29). 

"C'est pourtant bien clair, n'est­
ce pas?" ajouta-t-il. "Considerez 
encore l'exemple du prophete 
Daniel qui ne voulait pas se 
souiller par les mets du roi Nebu­
cadnetsar et qui a demande au 
chef des eunuques: "Eprouve tes 

serviteurs pendant dix jours, et 
qu'on nous donne des legumes a 
manger et de l'eau a boire" (Dan. 
1:12). 

Je me mis alors a lui indiquer 
plusieurs passages bibliques, ou la 
consommation de la viande etait 
non seulement permise, mais 
encore recommandee. A titre 
d'exemple: 

Apres le Deluge, Dieu a 
dit: "Tout ce qui se meut 
et qui a vie vous servira de 
nourriture: je vous donne 
tout cela, comme l'herbe 
verte~ Seulement, vous ne 
mangerez point de chair 
avec son ame, avec son 
sang" (Gen. 9:3-4); Abra­
ham servit "un veau ten­
dre et hon" aux messagers 
divins (Gen. 18:7-8). 

Aux Israelites qui se 
plaignaient de ne pouvoir 
manger que de la Dianne, 
Dieu envoya des cailles, en 
disant: " ... vous mange­
rez de la viande, puisque 
vous avez pleure aux 
oreilles de l'Eternel ... " 
(Nomb. 11:18). 

Dans Levitique, au cha­
pitre 11, Dieu enUiilere les 
animaux dont la chair est 
pure, et ceux dont la chair A 

est impure. 

Deux conferences publiques par 
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DIBAR APARTIAN 

a GENEVE 
le 7 et le 8 avril a 20 h 30 

SALLE CENTRALE 
10, rue de la M9deleine 

Vous etes tous cordialement invites. 
L'entree est gratuite. 

Dans la parabole de 
l'enfant prodigue, le pere, 
tout joyeux de retrouver 
son fils, s'est exclame: 
"Amenez le veau gras, et 
tuez-le. Mangeons et 
rejouissons-nous; car mon 
fils que voici etait mort, et 
il est revenu a la vie; ii 
etait perdu, et il est 
retrouve" (Luc 15:22-24). 

Le Christ Lui-meme '­
Lui qui n'a jamais peche 
- a mange l'agneau de la 
Paque (Jean 13); II a 
meme parle du festin, 
dans le Royaume de Dieu, 
mi l'on servira de la chair 
animale (Matth. 22:1-5). 

Et, sans vouloir trop allonger 
ma liste de preuves, j'ai dit a mon 
interlocuteur qu'en lisant attenti­
vement le dixieme chapitre de 
Daniel, il verrait bien que ce pro­
phete, en temps normal, mangeait 
effectivement de la viande (Daniel 
10:2-3). Savez-vous quelle fut sa 
reaction? "C'est Ia votre fa«on 
d'interpreter la Bible! s 'ecria-t-il. 
Quant a moi, je ne mangerai pas 
de viande, parce que je sais que la 
Bible le defend!" 

Aune autre occasion - c'etait a 
Pointe-a-Pitre - quelqu'un m'a 
interroge au sujet du vin. D'apres 
lui, un hon chretien ne devait 
point en boire, puisque la Bible 
declare: "Le vin est moqueur, les · 
boissons fortes sont tumultueu­
ses" (Prov. 20:1). 

Ce verset, a son avis, tranchait 
la question une fois pour toutes. Je 
lui ai alors montre plusieurs passa­
ges bibliques ou il est clairement 
indique que des serviteurs de Dieu 
se sont servis de vin. A titre 
d'exemple: 

"Melchisedek, roi de 
Salem, fit apporter du pain 
et du vin: ii etait sacrifica­
teur du Dieu Tres-Haut" 
(Gen. 14:18). 

(Suite page 26) 
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par Kenneth Herrmann 

Les jours de la Creation etaient­
ils des jours ou des "ages"? Cer­
tains pensent que Dieu n'aurait 
pas pu mettre le monde en ordre -
et creer les multiples formes de 
vie - en six jours. 

Pour quelle raison, en ce "siecle 
de lumiere", rejette-t-on ce que 
declare la Parole divine, ou il est 
ecrit que Dieu, en six jours de 24 
heures, a cree les cieux et la 
terre - et qu'Il S'est repose · le 
septieme jour. 

Dans l'histoire ancienne des 
Hebreux, ainsi que dans celle des 
premiers chretiens, il n'est nulle­
ment question d'"ages", mais de 
jours de la Creation. Pourquoi, 
dans ces conditions, en doute-t-on 
aujourd'hui? 

Depuis Darwin, une vive contro­
verse a fait rage entre les defen­
seurs de la Bible et les athees. La 
theorie de l'evolution, dont !'exac­
titude n'a jamais ete demontree, et 
ne le sera jamais, est devenu~ en 
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quelque sorte l'atout avec lequel 
on cherche a enlever . aux erudits 
leur confiance en la veracite des 
Ecritures. · 

L'athee s'en rapporte aux temoi­
gnages dont il dispose: la presence 
de types variables de fossiles dans 
la terre, et le fait qu'il existe des 
variations parmi les organism es · 
vivants. Du fait de la resolution 
obstinee qu'il a prise de ne pas 
croire ce qui ne peut pas etre 
demontre, il pretend que l'homme, 
au cours de millions d'annees, a 
evolue a partir de la matiere inani­
mee. 11 considere, en consequence, 
que le compte rendu biblique de la 
Creation n'est au fond qu'une 
grossiere superstition. 

A part quelques exceptions, les 
milieux religieux ont denonce 
!'evolution avec non moins d'ener­
gie. Toutefois, ils se refusent a etu­
dier les faits presentes par l'athee. 

Entre ces deux extremes, il 
existe un troisieme groupe, qui 
accepte les faits enumeres par 
l'athee et qui admet sans sour-

ciller sa maniere de raisonner. 
Plems de respect a l'egard de la 
Bible, mais pensant cependant 
que, peut-etre elle n'entend pas 
tout a fait ce qu'elle dit, ces gens 
en sont arrives a la conclusion que 
Moise avait peut-etre mal compris, 
OU que ce qu'il a declare a ete mal 
interprete, modifie et embrouille. 
Apres tout, disent les gens, l'evolu­
tion semble si plausible, et les 
arguments des tenants de !'evolu­
tion sont si sinceres, alors que la 
Bible, vieille et si incertaine quant 
au sens, est tellement difficile a 
comprendre! 

Les "ages" de la Creation sont 
devenus le cri de ralliement de 
ceux qui se denomment les 
"modernistes". 

Telle est l'histoire de l'enseigne­
ment moderniste en ce qui a trait 
a la semaine de la Creation; l'on 
tend a croire a quelque chose de 
contraire aux Ecritures, tout en 
accordant creance aux passages 
plus comprehensibles. 

Y a-t-il des preuves que Dieu a 
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cree l'ordre actuel des choses, sur 
cette terre, en six jours? Quelle 
difference cela fait-il si l'on croit 
aux: "ages" OU aux six jours reels 
de la Creation? · 

Ce que rapporte l'Ecriture 

A cause de deux raisons princi­
pales, il y a eu des interpretations 
deformees de ce que l'on a enregis-

rebellion de Satan et des anges qui 
le suiviren t. 

Le renouvellement de la surface 
de notre planete, en six jours, afin 
d'y farre regner l'ordre, est inter­
venu ulterieurement. A l'aube du 
premier jour, la lumiere parvint a 
trans~rcer l'epaisseur des nuages. 
Avec !'augmentation de la tempe­
rature, les nuages s'eleverent le 

"La terre produisit de la verdure, de /'herbe portant de la semence selon son 
espece . .. " 

tre au sujet de la Creation: 1) le 
desir d'interpreter faussement la 
Parole de Dieu; 2) !'ignorance 
dans laquelle les hommes se trou­
vent au sujet du compte rendu 
biblique. . 

Recapitulons brievement le 
recit de la Creation. 

"Au commencement, Dieu crea 
les cieux et la terre ... "(Gen. 1:1). 
Il est question de la Creation origi­
nale: Le deuxieme verset se rap­
porte a une destruction qui est 
smrvenue sur terre a la suite de la 
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deuxieme jour, et une etendue de 
cieux fut formee, celle ou les 
oiseaux volent. C'est ainsi que 
furent separees les eaux de l'ocean 

· d'avec celles des nuages qui se 
trouvaient au-dessus. L'ocean 
.recula, la terre secb.e apparut; 
l'herbe et les plantes firent leur 
apparition le troisieme jour. Un 
brouilllard leur fournit une humi­
dite salutaire et, au cours du qua­
trieme jour, le soleil devint visible 
a travers les nuages dont l'epais­
seur diminuait. Vera le soir du 

meme jour, la lune et les etoiles 
devinrent egalement visibles. 

Tout ceci s'accorde avec les lois 
de la science. Les oiseaux et la vie 
maritime furent crees le cinquieme 
jour; les animaux terrestres, "ainsi 
qu'Adam et Eve, le sixieme. Puis, 
il y eut pour Fhomme un jour 
reserve au repos et a !'adoration: 
le septieme jour. C'est ainsi qu'en 
une semaine, l'ordre fut retabli ici­
bas. 

Mais s'agissait-il bien d'une 
semaine au sens propre du terme? 
Veuillez noter qu'il n'est pas speci­
fie de fin .pour le septieme jour 
(Gen. 2:1-3). Pour les six jours, ii 
est ecrit: "Il y eut . un soir, et ii y 
eut un matin". Mais cette expres­
sion n'est pas employee pour le 
septieme jour. 

Quelle en est la raison? 
Si le septieme jour, comme cer­

tains l'enseignent, n'est pas encore 
termine, il aurait deja presque une 
duree de six mille ans. S'il en a 
vraiment ete ainsi, ne s'agirait-il 
pas de periodes similaires dans le 
cas des six premiers jours? 

Le septieme jour s'est termine 

La preuve que le septieme jour a 
bien eu une fin est fondee, non sur 
!'imagination des hommes, mais 
sur la Parole de Dieu. 

"Il [Dieu] se reposa au septieme 
jour de toute son oeuvre" (Gen. 
2:2). Il n'est pas ecrit: "se repose" 
de toute Son oeuvre, mais "se 
reposa". 

Dans Exode 20:11, nous lisons: 
"11 s'est repose le septieme jour": 
A nouveau, dans Genese 2:3: "En 
ce jour [le septieme jour] il se 
reposa". Il benit le septieme jour 
apres S'etre repose ce jour-la. 

Dans l'Epitre aux Hebreux, ii 
est ecrit: · "Et Dieu se reposa de 
toutes ses oeuvres le septieme 
jour" (Heb. 4:4). 

11 n'existe pas de passage des 
Ecritures qui dise que Dieu Se 
repose au cours d'un septieme jour 
qui continue encore. Le septieme 
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jour de la semaine de la Creation a 
eu une fin. 

Ce fait est doublement prouve 
dans les passages des Ecritures qui 
mentionnent l'Oeuvre accomplie 
par Dieu, depuis ce jour de repos. 
"Mon Pere agit jusqu'a present; 
moi aussi, j'agis" (Jean 5:17). 

Dans Jeremie 50:25, il est ecrit: 
"Car c'est la un.e deuvre du Sei­
gneur, de l'Eternel des armees, 
dans le pays des Chaldeens". 

N'est-il pas indique dans Exode 
32 :16: "Les tables etaient l'ou­
vrage de Dieu et l'ecriture etait 
l'ecriture de · Dieu, gravee sur des 
tables"? Et dans Josue 24:31: 
"Josue, et ... des anciens . . . qui 
connaissaient tout ce que l'Eter­
nel avait fait en faveur d'Israel". 

Dieu continue de travailler 
depuis ce septieme jour. Lui, ainsi 
que Celui qui est devenu Jesus­
Christ par la suite, en naissant 
dans la chair, continuent tous 
deux. de travailler depuis la fin de 
ce premier jour de sabbat. 

Le temoignage de la nature. 

La Parole divine rend de nom­
breux temoignages a propos de ces 
jours de Creation. Elle montre 
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Dieu ,, crea aussi tout oiseau aile selon son espece ". 

clairement qu'il s'agit de jours au 
sens propre du terme; Dieu ne 
laisse pas de place pour le doute 
dans l'esprit de ceux qui etudient 
diligemment Sa Parole. 

Considerez le cas des plantes qui 
ont ete creees le troisieme jour. Le 
soleil n'a fait son apparition que le 
jour suivant. Si la duree indivi­
duelle de ces jours avait ete de 
sept mille ans, ces plantes 
auraient alors eu a survivre, sans 
la lumiere du soleil, pendant tout 
ce laps de temps. 11 est possible 
que certaines auraient pu survivre 
a une telle epreuve, mais la majo­
rite d'entre elles ont besoin de 
lu.miere directe. Ceux qui croient 
que les jours en question etaient 
d'iminenses periodes, ont a faire 
face a une absurdite plus grande 
encore. Les plantes ont ete creees 
le troisieme jour, les insectes le 
sixieme. Comment certaines 
plantes ont-elles alors pu conti­
nuer a exister pendant de telles 
durees sans leurs partenaires 
naturels, les insectes? Parmi les 
insectes, les abeilles, les guepes, les 
papillons et certains autres lepi­
dopteres n'auraient pu exister sans 
quelques plantes productrices de 
nectar; de leur cote, ces plantes 
n'auraient pu exister sans les 

insectes. Sans - ces derniers pour 
effectuer la pollinisation des plan­
tes, celles-ci n'auraient pu pro­
duire de la semence. 

Les types de plantes qui exigent 
la presence et !'intervention d'in­
sectes, pour transporter le pollen, 
sont celles des. fleurs vivement 
c.olorees, ayant une odeur speciale 
afin d'attirer les insectes, et conte­
nant du nectar pour leur fournir 
de la nourriture. Elles compren­
nent les vegetaux aussi communs 
que l'erable, le fraisier, le murier, 
le chevrefeuille et le pavot. La 
Bible declare que ces plantes n'ont 
ete faites que le troisieme jour, et 
que les insectes ont ete crees trois 
jours plus tard. Ceux qui preten­
dent que la duree de chacun des 
jours de la C:r:eation a ete de sept 
mille ans, sont forces de conclure 
que ces vegetaux ont du vivre pen­
dant vingt et un mille ans avant 
de produire de la semence - ce 
qui est impossible! 

Les gens estiment plus simple de 
croire aux histoires les plus invrai­
semblables qu'a ce que declarent 
les Ecritures: "En six jours, l'Eter­
nel a fait les cieux, la terre et la 
mer, et tout ce qui y e8t contenu" 
(Ex. 20:11). 

L'evolution ne saurait etre 
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amalgamee avec les Ecritures, pas 
plus que le fer ne saurait etre 
melange convenablement avec 
l'argile. Les fameux "ages" et 
!'evolution doivent disparaitre. 

Les sens du mot 
"jour" 

Souvent, dans la Bible, le mot 
"jour" est employe pour designer 
une duree indeterminee. En fait, le 

"Dieu fit Jes animaux de la terre se/on leur espece ... " 
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mot hebreu Yom, traduit par 
"jour", l'est parfois par "temps". 
Toutefois, dans chaque cas ou les 
adjectifs numeraux ordinaux -
premier, deuxieme, troisieme, 
etc. - se presentent, le mot "jour" 
se refere a un jour normal de 24 
heures. 

Bien entendu, lorsque la Bible 
parle du "jour de l'Eternel", ou la 
colere divine se deversera sur les 
nations, elle sous-entend une epo­
que ou une saison. Cependant, 
quand elle parle du quatorzieme 
jour du mois ( comme dans le 23" 
chapitre du Levitique), des sept 
jours des pains sans levain ou des 
cinquante jours jusqu'a la Pente­
cote, le mot "jour" ne peut s'appli­
q uer qu'a une periode de 24 
heures. · 

Symboliquement, en prophetie, 
un jour peut representer une 
annee (Ezech. 4:6), ou mille ans 
(II Pierre 3:8). Toutefois, on ne 
peut appliquer cette interpreta­
tion symbolique a tous les cas. Les 
trois jours pendant lesquels le 
Christ est demeure dans la tombe 
ne furent pas trois ans ou trois · 
mille ans. De meme, aucune inter­
pretation symbolique ne cadrerait 
dans le cas des jours de la Crea­
tion, lesquels ·sont bel et bien 
d'une duree de 24 heures chacun. 

11 y a egalement un autre sens 
du mot "jour" en tant que periode 
de 12 heures. Le mot "jour", 
quand il est question des . trois 
jours et des trois nuits passees par 
Jesus dans la tombe, ou par Jonas 
dans le ventre du gros poisson, se 
rapporte a la partie diurne de la 
periode de 24 heures. Ce "jour", en 
vertu de la. definition donnee par 
le Christ Lui-meme, est de douze 
heures (Jean 11:9). 

Le sens evident du mot "jour" 

Reportons-nous a Exode 20:9-
12: "Tu travailleras six jours, et tu 
feras tout ton ouvrage. Mais le 
septieme jour est le jour du repos 
de l'Eternel, ton Dieu: tu ne feras 
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aucun ouvrage, ni toi, ni ta fille, ni 
ton serviteur, ni ta servante, ni ton 
betail, ni l'etranger qui est dans tes 
portes. Car en six jours l'Eternel a 
fait les cieux, la terre et la mer, et 
tout ce qui yest contenu, et il s'est 
repose le septieme jour: c'est pour­
quoi l'Eternel a beni le jour du 
repos et l'a sanctifie." 

Le mot "jour" se presente a cinq 
reprises dans ce seul passage des 
Ecritures. Pouvez-vous vraiment 
croire q~e la troisieme et la qua­
trieme fois ou il appara!t, il puisse 
signifier un "age", alors que les 
trois autres fois il signifierait un 
"jour" au sens propre du mot? Si 
Dieu avait voulu dire un "age'', 11 
aurait employe le mot hebreu 
"dor", qui signifie "age" ou "gene­
ration", comme dans Job 8:8: 
"Interroge ceux des generations 
passees". 

A chacune des cinq fois ou le 
mot "jour" se presente dans Exode 
20, il est evident que Dieu parle de 
la meme unite de temps, celle d'un 
jour de 24 heures. 

Si Dieu avait cree la lumiere, le 
jour et la nuit, puis attendu_mille 
ans ( ou sept mille) pour former les 
cieux, 11 Se serait repos~ avant 
l'arrivee du septieme jour! S'll 
avait forme les cieux le deuxieme 
jour, et attendu ensuite mille ans 
avant de former les oceans et les 
continents, 11 Se serait alors 
repose avant que le septieme jour 
n'arrive. Veuillez a nouveau pren­
dre note de ce passage des Ecritu­
res: "Car en six jours l'Eternel a 
fait les cieux, la terre et la 
mer ... et il s'est repose le sep­
tieme jour". 

Au bout de six jours de travail 
ininterrompu - six jours passes a 
remettre en ordre notre Terre -
Dieu S'est repose, 11 S'est delasse 
le septieme jour. 

A titre de preuve finale que les 
]ours de la Creation etaient bien 
des jours au sens propre de ce 
terme, relisez Genese 1:3-5 et 14-
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19, en portant tout particuliere­
ment votre attention sut les mots 
soir .et matin, jour et nuit, lumiere 
et tenebres. Toutes ces choses ont 
continue d'exister depuis la Crea­
tion. 

Veuillez remarquer que le soleil 
a ete cree pour . separer "le jour 
d'avec la nuit" et la "lumiere 
d'avec les tenebres". Le coucher 
du soleil separe-t-il autre chose 
que des jours au sens propre du 
mot? 

En aucun endroit des Ecritures, 
Dien ne donne a entendre qu'll a 
pris autre chose qu'une semaine 
normale de jours, tels que nous les 
connaissons, en vue d'instaurer la 
vie et l'ordre sur la terre. 

Les soirs et les matins ont conti­
nue a se succeder; il eri a ete de 
meme des semaines. Toutes ces 
divisions du temps se rapportent a 
cette premiere semaine ou la Crea­
tion a eu lieu. 

Aucun passage des Ecritures ne 
contredit cette verite. 11 n'est paS' 
possible de croire aux "ages" dont 
les evolutionnistes ont besoin, 
quand on accepte les Ecritures , 
telles qu'elles sont, c'est-a-dire e:n 
les expliquant, non pas au moyen 
de notions confuses, tirees de 
!'imagination de certains hommes, 
mais de la lumiere de la Parole 
divine, et conf01rmement a ce 
qu'enseigne la nature - !'oeuvre 
du Createur. o · 
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[ llCROYABLE 
POTEITIEL 
HUMAll ... 
La dimension manquante 
dans la connaissance 

Pourquoi Dieu a-t-11 cree l'homme? S'll l'a mis ICl­

bas dans un dessein particulier, quel est ce des­
sein? 

CINQUIEME PARTIE* 

P EU de gens savent dans quel 
but l'humanite a ete creee, 

quel est son destin ultime, et com­
ment y parvenir. 

La science n' en connait ni les 
ra~ons, ni la reponse a ces ques­
tions essentielles. 

La religion ne peut foumir d'ex­
plication. L'enseignement lui­
meme les ignore. 

Beaucoup de gens sont surpris 
d'apprendre que la Terre, a l'ori­
gine, etait peuplee par les anges, et 
non par les hommes. . 

J'ai traite brievement de la pre­
histoire dans la quatrieme partie 
de cette serie d'articles, et decrit 
en quelques mots le cataclysme 
universe! qui eut lieu, ainsi que la 
creation de l'homme. J'ai parle 
egalement de la creation origi-

*La quatrieme partie de cette serie d'arti­
cles fut publiee en juin 1975. 
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nelle, · parfaite et magnifique, des 
cieux et de la Terre. 

Les anges existaient deja long­
t em ps avant la creation de 
l'homme. Il est possible qu'ils eus­
sent ete crees d'innombrables 
millions d'annees auparavant. A 
cette epoque-la, la Terre entiere 
etait peuplee par eux.. Les anges 
sont des etres spirituels, immor­
tels, crees par Dieu, superieurs a 
l'homme et plus puissants que lui. 
Toutefois, selon le dessein divin, le 
potentiel humain elevera l'homme 
a un rang bien superieur a celui 
des anges. 

D'une fa<;on generale, l'huma­
nite ignore presque tout au sujet 
de Dieu. Afin de comprendre ce 
que nous sommes, nous devons 
d'abord . connaitre Dieu et eri 
savoir davantage a Son sujet. 

On pourrait comparer notre 
existence terrestre a un voyage. Si 

vous aviez gagne un voyage gra­
tuit dans un pays lointain, ne 
voudriez-vous pas vous documen­
ter afin de savoir ou vous allez et 
comment y parvenir? Ne voudriez­
vous pas obtenir le plus de rensei­
gnements possibles au sujet de 
votre destination? A plus forte rai­
son, ne devrions-nous pas chercher 
a en savoir davantage au sujet de 
ce Dieu qui nous a crees, et du 
chemin a parcourir que L:uii-meme 
nous indique? 

11 nous importe done de connai­
tre ce que la Bible revele. L'Eter~ 
nel Dieu est non seulement le 
Createur de tout l'univers, mais 
egalement le dirigeant de tout ce 
qu'l1 a cree; 11 est notre Educateur 
et notre InstruCteur. 11 revele la 
connaissance qui nous est essen­
tielle et qui nous serait inacce8si­
ble sans la revelation divine. Et 
pourtant, l'humanite a rejete cette 
source de connaissance. 

Dieu maintient en parfait etat 
ce qu'l1 cree - et 11 a un dessein 
particulier pour tout ce qu'Il cree. 
Nous devons nous servir comme il 
convient de ce qu'l1 a mis a notre 
disposition, afin de le preserver et 
d'en prendre soin. 

A l'origine, la Terre fut le lieu 
d'habitation des anges. En la con­
templant, lors de sa creation, les 
anges la trouverent magnifique et 
parfaite, et ils pousserent des eris 
de joie -(Job 38:4-7). -

La Terre etait pour eu.x une 
occasion de gloire, car ils devaient 
s'en occuper, la faire produire, et 
veiller a sa beaute. 

Qu'ils en fussent conscients ou 
non, c'etait pour eux une epreuve 
supreme. La Terre devait leur ser­
vir de terrain pour qu'ils prouvent 
leur obeissance au Gouvernement 
divin, et pour qu'ils demontrent 
leur capacite de s'occuper des 
millions d'autres planetes dans le 
vaste univers. 11 semble que Dieu 
ait cree l'univers physique en 
meme temps que la Terre. "Au 
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commencement, Dieu crea les 
cieux et la terre" (Gen. 1:1). 

Les elements radioactifs, de 
meme que la loi de la radioactivite, 
prouvent qu'il ya eu une certaine 
periode ou la matiere n'existait 
pas. 

Dieu est esprit. 11 est compose 
d'esprit. 11 existait avant toute 
chose, car c'est Lui qui a tout cree. 
Les anges furent crees par Lui, 
avant la Terre. 11 est fort probable 
que la matiere n'ait pas existe 
avant la creation originelle de la · 
Terre. 

Le potentiel des anges etait 
done de diriger l'univers entier. 
Notre Soleil n'est pas plus grand 
qu'un soleil moyen dans les autres 
systemes. Les etoiles que nous 
voyons sont, en fait, plusieurs fois 
plus grandes que notre Soleil. 
Notre systeme solaire, que !'imagi­
nation a du mal a concevoir, n'est 
qu'une partie de notre galaxie -
et il existe de nombreuses autres 
galaxies. Autrement dit, l'univers 
physique, cree par Dieu, est si 
vaste qu'il depasse l'entendement 
humain. 

Dieu n'avait peut-etre pas revele 
entierement ce grand potentiel 
aux anges, mais un tiers d'entre 
eux voulurent s'en emparer par la 
force, sans s'etre qualifies au prea­
lable. 

Afin d'accomplir Son dessein, 
Dieu etablit Son Gouvernement 
sur la terre; !'administration eri 
fut confiee a Lucifer, le cherubin, 
dont le nom signifie "celui qui 
brille", ou "l'etoile brillante de 
l'aurore". 11 etait alors a la tete des 
anges sur la Terre. 

Lucifer etait une creature par­
faite en beaute et en intelligence. -
Dieu ne revele !'existence que de 
deux autres archanges: Micael et 
Gabriel. 

Precisons que Dieu avait cree 
les anges ainsi que les archanges, 
_avec la faculte de penser, de rai­
sonner et de choisir. Lucifer avait 
tout pour reussir; il avait ete cree 

MARS 1976 

parfait jusqu'au moment ou l'ini­
quite fut trouvee chez lui (Ezech. 
28:15). 

11 avait ete forme et prepare 
pour administrer le Gouverne­
ment de Dieu. En fait, il etait l'un 
des deux cherubins dont les ailes 

· couvraient le trone divin (Ezech. 
28:14; Ex. 25:30). 

Malheureusement, emporte par 
la vanite, Lucifer succomba a un 
faux raisonnement. La loi de 
Dieu - la base du Gouvernement 
divin - est la voie de l' AMOUR; cet 
amour se traduit par le desir d'ai­
mer - de servir le prochain en 
meme temps que d'aimer Dieu et 
de Lui obeir, de L'adorer et d'etre 
humble. 

La voie de l'amour consiste a 
donner, a partager et a aider. Luci­
fer pensa que la competition serait 
preferable a la cooperation; elle 
serait un stimulant pour exceller 
et pour s'efforcer a accomplir -
davantage. A son avis, il y aurait 
plus de plaisir a se servir qu'a ser­
vir les autres. 

11 se tourna done contre la loi 
d'amour. 11 devint jaloux de Dieu, 
envieux, et rancunier envers Lui. 
En se laissant dominer par la cori­
voitise, il fut rempli d'amertume. 
Cela lui donna un esprit . de vio­
lence. C'est ainsi qu'il devint 
l'adversaire, l'ennemi de son Crea­
teur; e'est d;ailleurs ce que signifie 
le nom de Satan. 

Satan employa sa puissance sur­
naturelle au service du mal. 11 
devint sournois, et entraina un 
tiers des anges, sur lesquels il avait 
autorite, a la deloyaute, a la rebel­
lion et a la _revolte contre le Crea­
teur; ils allerent jusqu'a tenter de 
s'emparer, par la force, du trone 
du Createur supreme de tout l'uni­
vers. 

Tant que Lucifer resta loyal et 
administta fidelement le Gouver­
nement divin, la Terre etait en 
paix, et tousles anges etaient heu­
reux. La loi divine est une voie de 
vie qui produit la paix, le bonheur, 

la prosperite et le bien-etre. Le 
peche est la voie de vie qui produit 
tous les maux existants. 

L'amende du peche, pour les 
anges, ne fut pas la mort - car les 
etres spirituels ne peuvent pas 
mourir; leur jugement est encore a 
venir. L'amende, dans leur cas, fut 
la disqualification de regner sur 
l'univers. 

A la suite du- cataclysme qui 
resulta de leur rebellion, la Terre 
devint informe et vide - comme 
cela est ecrit dans le premier cha­
pitre de la Genese (verset 2); la 
surface de l'abime fut couverte par 
les eaux. 

C est en effet a la suite de la 
rebellion 'des anges (II Pi. 2:4-6; 
Jude 6-7; Esai:e 14:12-15; Ezech. 
28:12-17) que ce grand cataclysme 
survint sur la Terre - et, non seu-

. lement sur la Terre, mais egale­
men t dans l'univers (voir la 
quatrieme partie de cette serie 
d'articles). 

Dieu n'est pas l'auteur du chaos 
ou de la destruction, mais Satan 
l'est. 

Notez cependant ce qui est 
ecrit: "Tu envoies ton souffie: ils 
sont crees, et tu renouvelles la face 
de la terre" (Ps. 104:30). 

Comparez cela avec la declara­
tion dans Genese 1 :2: "11 y avait 
des tenebres a la surface de 
l'abime, et l'esprit de Dieu se mou- . 
vait au-dessus des eaux." 

Dieu renouvela la surface de la 
terre; 11 la prepara pour qu'elle 
servit d'habitation a l'homme. 

Pourquoi Dieu crea l'homme 

Dieu nous a donne un esprit 
similaire au Sien, mais beaucoup 
plus limite. 11 fit l'homme a Son 
image, a Sa ressemblance - mais 
compose de matiere, et non d'es­
prit. Cependant, 11 nous ordonne 
par l'intermediaire de l'apotre 
Paul: "Ayez en vous les senti­
ments qui etaient en Jesus-Christ" 
(Phil. 2:5). Les chretiens doivent 
apprendre a penser comme Jesus-
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Christ; si nous avons Son Esprit, 
nous pouvons penser comme Lui. 

Lorsque Lucifer se laissa entrai­
ner par la vanite, la jalousie, l'en­
vie, la convoitise, la rancune et la 
rebellion, son esprit en fut affecte; 
il devint perverti dans son raison­
nement. Lucifer et les anges qui le 
suivirent ne sont plus capables de 
penser de fai;;on rationnelle, hon­
nete et juste. 

A maintes reprises, j'ai eu affaire 
a des personnes "possedees"; j'ai 
chasse des demons au nom du 
Christ et par la puissance du 
Saint-Esprit. Certains demons 
sont stupides, et agissent comme 
des enfants gates; d'autrE;s sont 
malins et subtils. D'autres encore 
sont rebelles et impudents, tandis 
que d'autres sont tristes et moro­
ses. Neanmoins, ils sont tous per­
vertis. 

Dieu ne peut pas pecher. Non 
pas qu'il y ait une puissance quel­
conque au-dessus de Lui qui l'en 
empecherait, mais tout simple­
ment parce que Dieu, de par Sa 
puissance, en a decide ainsi. 11 res­
pecte Ses propres lois, et ne veut 
jamais Se tourner contre elles. Cet 
attribut divin est necessaire a 
l'accomplissement du dessein que 
Dieu avait en vue en creant l'uni­
vers. 

On peut se demander si Dieu ne 
savait pas, a l'avance, ce que Luci­
fer et les anges sous lui allaient 
faire? Dieu ne sait-11 pas tout? 

Rien n'est impossible a Dieu. 
S'Il voulait savoir ce que nous 
allons tous faire, 11 le saurait, mais 
afin de nous laisser le libre arbitre 
ainsi que la faculte de penser et de 
faire librement un choix, U a 
choisi de ne pas savoir, a l'avance, 
ce que nous penserons, comment 
nous raisonnerons, ce que nous 
deciderons, et ferons. Sans cela, 
nous ne serions que des robots. 
Dieu a choisi de ne pas le savoir 
afin de ne pas nous imposer Sa 
volonte. 

Il veut que nous parvenions au 
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caractere parfait au moyen du 
libre arbitre. 

Des etres spirituels 

Comment Dieu, le Createur 
supreme, qui est eternel, peut-Il 
faire de nous des etres spirituels, 

LES PAYS 
PAUVRES 
SELEVENT· 

Le choeur des exigences s'enfle 
du cote des pays les plus pauvres 
du monde, et cela risque de deve­
nir, a bref delai, le probleme diplo­
matique majeur pour les pays 
industrialises de l'Ouest . et le 
Japon. 

Une serie de conferences inter-

possedant le caractere divin, le 
caractere parfait, ayant decide, 
par notre propre choix, en commu­
nion avec )e Pere, de ne pas 
pecher? 

Le mois prochain, nous examine­
rons la reponse a ces questions. D 

Wide World 

nationales recentes ont permis aux 
nombreux_ pays demunis de renou­
veler leurs appels en faveur d'itn 
"nouvel ordre economique mon­
dial'', dans lequel une grande par­
tie de la richesse des puissances 
industrielles serait transferee aux 
"pays en voie de developpement" 
d'Asie, d'Afrique et d'Amerique 
la tine. 

Les reunions du Fonds mone­
taire international, de la Banque 
mondiale, d'un groupe de 82 pays 
"non-alignes" et l'Assemblee spe­
ciale des Nations Unies ont toutes 
fourni au Tiers monde des tribu­
nes qui lui ont permis de diffuser 
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son point de vue: les pays · indus­
triels devraient abaisser leur 
niveau de vie poilr que les pauvres 
puissent elever le leur! 

Pour paraphraser le prophete 
Joel, le faible dit maintenant: "Je 
suis fort" (Joel 3:10). 

Les pays riches sont accuses 
d'avoir, par le colonialisme, · 
exploite impitoyablement les pau­
vres. 

Le proce.s fait par le Tiers 
~onde se fonde sur cette convic­
tion et aussi sur !'assertion sui­
vante: les pays riches ont achete 
aux pauvres a bas prix des matie­
res premieres et leur ont, en 
echange, vendu cher des produits 
manufactures. 

Mais l'histoire du colonialisme 
n'est en aucune fai;on incontestee. 
L'ecrivain europeen Erik von 
Kuehnelt-Leddihn fait remarquer 
que, contrairement a une opinion 
tres repandue, les colonies des 
Europeens etaient rarement des 
affaires qui rapportaient. Pour la 
plupart, les pays europeens ont 
depense dans leurs colonies plus 
d'argent qu'ils n'en ont retire. En 
outre, des zones non colonisees 
comme le Nepal, le Bouthan, 
!'Afghanistan ou l'Ethiopie n'ont 
pas reussi mieux du point de vue 
economique que leurs freres colo­
nises. 

La liberte des echanges 
commerciaux 

L'autre moitie de !'argument du 
Tiers monde, a savoir que les 
riches ont achete bon marche et 
vendu cher, est beaucoup moins 
contestee. 11 subsiste, jusqu'a ce 
jour, quantite de mesures protec­
tionnistes, mises en place par les 
pays riches, pour proteger leurs 
industries contre les produits du 
Tiers monde. C'est ainsi que les 
Etats-Unis appliquent de nom­
breuses restrictions sur les impor­
tations de denrees alimentarres en 
provenance d'Amerique latine. 
L'elimination des barrieres doua-
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nieres dressees contre des produits 
du Tiers monde, qui est une des 
exigences fondamentales emises 
lors de diverses conferences, porte 
l'espoir d'aider les pays pauvres a 
acquerir les devises etrangeres qui 
leur sont necessaires pour develop­
per leur economie. 

L'ironie du sort a voulu que de 
nombreux pays en voie de develop­
pement se trouvent aujourd'hui 
dans des situations economiques 
critiques du fait meme de la viola­
tion de la liberte des echanges 

. commerciaux. Ce sorit les pays 
pauvres, non producteurs de 
petrole qui ont, plus que les 
autres, souffert de la brillante 
reussite de la conference des pays 
de l'O.P.E.P. lorsqu'elle a .fixe les 
nouveaux prix du petrole. 

Les chiffres donnes montrent 
que relevation du prix du petrole 
a coute aux pays pauvres onze 
milliards et demi de dollars pour 
1974. 

Pou! envenimer les choses, la 
hausse des prix du petrole pese 
doublement sur les pays pauvres 
en ce sens qu'elle se repercute sur 
les prix des produits qu'ils ache­
ten t aux pays riches. 

Sortir de la soupe populaire 

Parrrii les exigences specifiques 
du Tiers monde, on trouve: 

•!'attribution d'un minimum de 
I% du P .N .B. des pays riches a 
l'aide exterieure; 

• la possibilite d'exproprier les 
societes multinationales sans 
indemnites calculees suivant les 
prix du marche;' 

Qui donne ne doit 
jamais s'en souvenir; 
qui reqoit ne doit 
jamais l'oublier. 

(Sentences et Proverbes 
des anciens rabbins) 

• la suspension ou l'annulation 
de la dette des pays du Tiers 
monde envers les pays developpes. 

Le Wall Street Journal fait 
reniarquer que ' de telles mesures 
equivalent a Un systeme d'assis­
tance internationale qui revien­
drait a creer une espece de "soupe 
populaire" pour les pays pauvres. 

Dans un tel systeme, les oboles 
prennent la forme de subventions 
pour le developpement, de prets a 
faible taux d'interet et de creation 
autoritaire d'eehanges internatio­
naux aussi bien que d'une aide 
directe. Ce dont a vraiment besoin 
le Tiers monde, souligne le Jour­
nal, c'est aussi ce dont ont besoin 
les pays riches: liberte des echan­
ges commerciaux, possibilites 
d'emploi, formation de base et 
croissance sans inflation. 

La reussite economique d'Etats 
du Tiers monde tels que Formose, 
Singapour et la Goree du Sud 
montre ce qui peut etre fait lors­
que de telles conditions favorables 
sont reunies. La pauvrete n'est pas 
necessairement definitive. Ces 
eclatantes reussites economiques 
du Tiers monde sont en grande 
partie dues au fait que les pays ou 
elles se sont produites avaient cree 
un climat accueillant aux capi­
taux etrangers. 

Le libre affiux des investisse­
ments etrangers, !'extension des 
echanges commerciaux internatio­
naux, et !'elimination des barrieres 
douanieres constituent le tremplin 
qui peut permettre aux pays pau­
vres de sortir de leur pauvrete. 

11 existe cependant un danger 
reel, c'est que le monde ne se 
scinde en deux blocs hostiles, d'un 
cote les nantis, de l'autre les 
demunis. Dans ces conditions, les 
dirigeants pourraient fort bien se 
lancer dans des rivalites interna­
tionales et perdre de vue le fait 
qu'il existe, pour mettre un terme a la 
misere du monde, des moyens qui 
seraien t profi tables a to us Jes pays. 

Jeff Calkins 
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La menace du mercure en Mediterranee 
Le quotidien parisien, Le 

M onde, a recemment consacre un 
article a la contamination des 
poissons par le mercure en Medi­
terranee, soulignant que cette con­
tamination atteint main tenant un 
seuil dangereux. 

Le directeur du Centre d'etudes 
et de recherches de biologie et 
d'oceanographie, le Dr Maurice 
Aubert, a precise que les poissons 
de la Mediterranee occidentale 
contiennent un tel taux de mer­
cure que ceux (generalement les 
pecheurs) qui en corisommeraient 
deux kilos par semaine risquent de 
ressentir, dans quelques annees, 
les premiers symptomes d'un 
empoisonnement irreversible. Les 
populations littorales qui ne man­
gent que 300 grammes de poiss.on, 
par semaine, sont egalement 

menacees, mais a plus long terme. 
La teneur en mercure de certai­

nes especes de poissons de la 
region mediiterraneenne (notam­
ment le thon rouge, la roussette, le 
congre et le rouget) est le double 
ou le triple des normes intematio­
nales autorisees. 

Sous forme de metal, le mercure 
n'est pas dangereux. Toutefois, il 
devient du poison sous forme de 
mercure organique (methyle­
mercure), dont les micro-doses 
s'accumulent dans l'organisme. 
Malheureusement, le mercure 
metal peut se transformer en 
methyle-mercure. L'utilisation de 
mercure s'eliwe a IO 000 tonnes 
chaque annee, et on en deverse 
autant dans !'atmosphere et dans 
les oceans. 

Selon le Dr Aubert, l'industrie 

Un savant s'apprete a analyser le degre de mercure contenu dans ce thon. 
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est principalement responsable de 
la pollution mercurielle. Bien que . 
l'industrie rejette du mercure sous 
forme de metal et non de methyle, 
les experiences en laboratoire ont ' 
demontre que le mercure metal 
est transforme en mercure organi­
que par les bacteries marines (on 
sait que le mercure que contien­
nent les poissons de la Mediterra-' 
nee est a 90% du methyle­
mercure). Cette transformation a 
lieu naturellement lorsque le 
milieu est acide - et il l' est dans 
les zones de la Mediterranee ou les 
dechet:s industriels, consistant en 
acide sulfurique, y sont deverses. 

Si certains pollueurs peuvent 
plaidet non coupable, !'ensemble 
des pollueurs tuent l'environne- · 
ment .naturel et menacent la · 
vie. D 

Artht1r Rickerby - Time/ life 
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Garner Ted Armstrong 

VDUS Rf POND. 
Quelle est la "mission" 
confiee a l'Eglise? 

L'humanite est confrontee aujour­
d'hui a la probabilite croissante 
d' une famine massive et mondiale . 
Ce peril est d'ailleurs accentue par 
I' explosion demographique persis­
tante et l'amenuisement des res­
sources alimentaires dans les pays 
pauvres et "sous-developpes" . 

Le jour OU vous lirez cet article -
et ii en va de meme tousles jours de 
l'annee! - quelque 350 000 
bebes pousseront le premier vagis­
sement de leur vie sur la planete 
Terre. Fait tragique, la plupart de 
ces nouveaux-nes sont destines a 
passer leur existence dans les 
regions miserables et demunies du 
globe. 

Meme si l'on tient compte des 
deces, ii Y, a chaque annee 75 
millions de bouches de plus a nour­
rir sur notre Terre deja trop forte­
ment sollicitee. A la cadence 
actuelle, les demographes et les 
experts en population estiment que 
la population mondiale depassera 
les quatre milliards d'individus en 
1975, qu 'elle doublera en 35 ans 
environ, et qu 'ensuite, elle doublera 
une fois de plus, 35 ans plus tard . 
En l'an 2000, la population du 
globe atteindrait le chiffre vertigi­
neux de six ou sept milliards; trente­
cinq ans plus tard, on compterait de 
douze a quatorze milliards d 'etres 
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humains. Manifestement, un tel 
developpement est impensable. 
Une cassure devra se produire quel­
que part. 

Pour nourrir tout ce monde ~de 
fa~on plus ou moins suffisante, la 
production alimentaire du globe 
devra doubler entre 1960 et 1980, 
et tripler pratiquement vers I' an 
2000. Malheureusement, le taux 
d · accroissement actuel rend cette 
possibilite tres invraisemblable. 
c· est bien simple: lorsque la popu­
lation depasse la production alimen­
taire, la famine mondiale, la disette, 
les epidemies et les guerres alimen­
taires subsequentes deviennent ine­
vitables. 

Pendant que ceux qui font de la 
religion un passe-temps s'amusent 
a multiplier les questions futiles et 
purement academiques (apparem­
ment sans autre but que la 
satisfaction de leur incroyable 
vanite egocentrique) des centaines 
de ~iiliers d'hoinmes sont empor­
te.s chaque annee par le cancer, et 
des millions d 'autres succombent a 
des maladies cardiaques ou circula­
toires. Chaque jour - si peu que 
nous en soyons conscients en Occi­
dent - de dix a douze mille horn­
.mes, femmes ou enfants meurent, 
d'apres une estimation " pru­
dente" , tout simplement de faim. 

Les guerres, aussi, reclament leur 
tribut; le sang de l'humanite, verse 
dans les conflit s armes, impregne le 
sol de presque tous les pays. 

Les pays industrialises sont fre-
. quemment paralyses par des arrets 
de travail massifs et des grev'es. La 
crise de l'energie porte des coups 
meurtriers a I' economie du Japon, 
des Etats-Unis et des democraties 
de !' Europe occidentale. La vio­
lence, ! ' agitation politique, les 
manifestations, les assassinats, les 
enlevements et les massacres dans 
les aeroports marquent de cicatrices 
profondes et durables la face d'une 
humanite tourmentee. 

" Voyons, monsieur le predica­
teur, .. dit ,. etudiant en science bibli­
que, " le symbolisme de Zacharie 
est certainement plus important que 
le sort de l'humanite . .. " " J 'es­
time que les chretiens ne devraient 
porter que des chaussures noires, 
en signe de pudeur et d 'humilite" , 
clame le moraliste religieux quelque 
peu tartuffe. 

Mais _que dire des ihnombrables. 
millions d'etres humains •. misera­
bles. qui n'ont pas de chaussures 
du tout - et parfois meme pas de 
pieds? Oue dire des enfants delibe- · 
rement mutiles qui errent dans les 
rues de Calcutta, mendian_t de la 
nourriture et. de !'argent pour ceux 
qu'i les ont amputes. sans pitie. de 
leurs jambes ou de leurs bras? Ouel 
spectacle tragique que celui de ces 
petits corps mutiles, tordus et diffor­
mes. de ces mendiants enfants 
pareils a de petits gnomes aux sil­
houettes grotesques, qui vous 
regardent sans meme comprendre 
toute la honte que devoile leur 
hideux et cruel destin? 

Ouel chatiment monstrueux que 
de devoir payer pour la misere 
apparemment sans fin qui ronge 
l'I nde depuis des siecles! 

J.esus avait une vision 
mondiale 

Jesus-Christ de Nazareth, emu 
pour le sort d'une humanite rebelle, 
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nous a donne un exemple de sollici­
tude, de compassion et de sympa­
thie. II nous a montre que Dieu le 
Pere, le Dieu de toute misericorde, 
est le Dieu de toute l'humanite. 

Voyant les miseres spirituelles et 
meme les maux des hommes de 
Son temps, Jesus etait "saisi de 
compassion" (Matth. 9:36, Marc 
1 :41). II aspirait,i1 les aider, a .sau­
ver les hommes des consequences 
accablantes de leur propre folie. Le 
message du Christ - la bonne nou­
velle du Royaume de Dieu -
s' adressait au monde et eta it con9u 
pour le monde. Ce message de 
I' Ecriture devait etre preche a "tou­
tes les nations", com me un avertis­
se men t et un temoignage 
(Matth. 24:14). 

Paul revela le vrai Dieu aux Athe­
niens superstitieux: "Le Dieu qui a 
fait le monde et tout ce qui s'y 
trouve, etant le Seigneur du ciel et 
de la terre . . . II a fait que tous les 
hommes, sortis d ' un seul sang, 
habitassent sur toute la surface de 
la terre, ayant determine la duree 
des temps et les bornes de leur 
demeure . .. " (Actes 17:24-26). 

Dieu ne veut pas "qu'aucun 
perisse, mais .. . que tous arrivent 
a la repentance" (II Pi. 3:9). 

Dieu le Pere n'envoya pas Son 
Fils Jesus-Christ avec un message 
de redemption ego"iste, personnelle, 
possessive et pharisai"que - mais 

avec un message universe! pour 
toute /'humanite! 

C'est sur beaucoup de nations 
que le prophete Jeremie a prophe­
tise (Jer. 25: 13-26). Esa·ie prophe­
tisa sur I' Assyrie (chapitre · 10), sur 
Babylone (chapitre 13), sur Moab 
(chapitre 15), sur la Syrie (chapitre 
1 7), sur I' Egypte (chapitre 19), et 
sur beaucoup d'autres nations et 
groupes de families qui sont disse­
minees aux quatre coins de la terre. 

Dieu apporte un message interna­
tional pour tous les peuples et tou­
tes les nations. Un message au 
sujet du Royaume de Dieu et de la 
redemption de toute la famille 
humaine - pas seulement de quel­
ques devots citateurs de la Bible et 
exegetes amateurs. 

Notez les paroles emouvantes du 
Psaume 67: "Que Dieu ait pitie de 
nous · et qu'il nous benisse, qu'il 
fasse luire sur nous sa face . Afin 
que I' on connaisse sur la terre ta 
voie, et parmi toutes les nations ton 
salut! Les nations se rejouissent et 
sont dans l'allegresse; car tu ·juges 
les peuples avec droiture, et tu con­
duis les nations sur la terre . .. 
Dieu nous benit, et toutes les extre­
mites de la terre le craignent." 

C'est le message d'une paix mon­
diale durable, d'un regne de justice, 
d'une sante radieuse et de la 
redemption finale pour toutes les 
races et les nations du monde. II 

AVIS 
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Si l'etude de la Bible vous interesse, et si 
vous voulez mieux coinprendre les propheties 
bibliques, nous vous invitons a assister a nos 
reunions d'etudes bibliques, qui se tiennent re­
gulierement dans plusieurs grandes villes, notam­
ment a Paris, a Lyon, a Bruxelles, a Geneve, a 
Montreal, a Quebec, et a Fort-de-France - pour 
n'en citer que quelques-unes. Vous etes tous cor­
dialement invites. L'entree est gratuite. Pour con­
naitre l'adresse, les dates et l'heure de ces etudes, 
adressez-vous a notre bureau regional le plus 
proche de votre domicile. (Voir les adresses au 
recto de la derniere page de cette revue.) 

proclame la voie vers la paix et 
l'harmonie mondiales, vers la sup­
pression des famines, des guerres 
et du terrorisme. C'est un message 
de ferme espoir a une epoque de 
desespoir total. 

Votre religion est-elle 
egoi'ste? 

Cependant, en depit de· la portee 
internationale du message divin, 
tout de generosite, tel que le revele 
la Bible, la religion demeure, pour 
beaucoup d'etres spirituellement 
replies sur leur propre personne, 
une affaire tres privee et tres 
ego"iste . 

lls tiennent a leur petite "religion 
de papa" - une religion qui s'ins­
crit dans le cadre net, ordonne, ras­
sis et confortable de leur existence, 
une religion pareille a une paire de 
pantoufles bien confortables, un 
tranquillisant spirituel, un bon. livre, 
un fauteuil douillet et un coin paisi­
ble sous la lampe. 

Cette religion-la est aussi fami­
liere et reposante que la vieille auto­
mobile rouillee qui dort au fond de 
la cour, et que l'on avait jadis heri­
tee de son pere; elle fait partie d'un 
cadre de vie fige, de la meme fa90n 
que le vieux chene du square ou 
telle marche grin9ante de l'escalier. 

Pour cette sorte de. gens, tout ce 
qui va plus foin que la simple assis­
tance a !'office religieux hebdoma­
daire est inconcevable. Ce rite, joint 
a quelques affinites avec ceux qui 
partagent leurs croyances religieu­
ses - c'est-a-dire leur egoi"sme spi­
rituel - resume a peu pres toute 
leur religion. 

La religion comme passe-temps 

Des millions de gens considerent 
la religion comme un simple passe­
temps - un exercice intellectuel­
lement distrayant de spiritualite fac­
tice. Certains n'aiment rien tant 
qu'une bonne discussion bien ani­
mee sur un point technique d_e 
I' Ecriture. lls s' en vont chercher leur 
vieille Bible fatiguee, aux pages 
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recoquillees, surchargees de com­
mentaires de leur cru, debordant de 
signets temoins de leur "devotion" 
(ce qui ne signifie pas que l'on ne 
puisse pas garnir sa Bible de signets 
pour mieux retrouver certains pas­
sages) et se mettent a expliquer 
quelque obscur passage. 

Pour ces gens-la, la religion, le 
christianisme et la fraternite ne sont 
que des activites introverties, qui se 
nourrissent uniquement elles­
memes. Elles n'aident personne, 
n'eduquent personne, ne servent a . 
personne, et ne profitent a per­
sonne sinon au moi interesse . 
(Encore peut-on se demander si les 
personnes en question ont quelque 
chose a gagner d'une religion aussi 
etriquee et ego·iste!) 

Certains vont a l'eglise parce 
qu'ils veulent avoir le sentiment 
d' "appartenir" a un groupe, d'au­
tres a cause des facilites de station­
ne ment, . d'autres encore parce 
qu'ils aiment la musique qu'on y 
joue; en somme, tous obeissent a 
des motivations manifestement 
ego·istes. Le fait est qu'il existe, lit­
teralement, des Eglises pour tous 
les types de personnalite et toutes 
les conceptions de la religion. On 
peut trouver jusqu'a des Eglises qu i 
pratiquent ouvertement le culte de 
Satan le diable, pour ceux qui sacri­
fient a cette folie-la. 

Beaucoup de sectes se livrent les 
unes aux autres u_n combat sans 
merci. En raison de ce phenomene 
typiquement "chretien", on voit 
des gens qui sont voisins frequenter 
des eglises differentes - parfois 
distantes de plusieurs kilometres -
en se depassant ou se croisant en 
route, sans pratiquement s' accorder 
un regard. 

Ceux qui n'ont a la bouche que 
"mon propre salut" perdent de vue 
un objectif vraiment primordial de 
la vie humaine: ils oublient que le 
sens des Ecritures est d'apporter le 
salut au plus grand nombre possible 
d' autres e'tres humains. 

Jesus compara le Royaume de 
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Dieu a un "tresor cache dans un 
champ" et a "une · perle de grand 
prix" (Matth. 13:44, 46) . Le mes­
sage. evangelique est l'annonce pro­
phetique, transcendante par son 
importance, de la fac;on dont le 
~oyaume de Dieu regnera sur la 
terre, et du role vital que ceux qui 
auront ecoute le message pourront 
y assumer. Ce message-la est salva­
teur et genereux; ii n'a rien d'une 
religion ego·iste et interessee. 

Les disciples de Jean 
ont mal compris 

Le ministere de Jean-Baptiste 
etait tout de frugalite et de mortifi­
cation. II se contentait apparem­
ment d'une nourriture fruste et tres 
limitee, consistant principalement 
en sauterelles et miel sauvage. II 
menait une vie d'une grande auste­
rite, a tel point que ses contempo­
ra ins, tromp~s par son 
comportement inhabituel, I' accuse­
re n t a tort d'etre possede du 
demon. 

Lorsque Jean-Baptiste entendit 
parler des oeuvres que Jesus faisait, 
ii envoya deux de ses disciples afin 
de determiner qui etait Jesus 
(Matth. 11 :2). Lorsque les deux dis­
ciples demanderent a Jesus: "Es-tu 
celui qui doit venir, ou devons-nous 
en attendre un autre?" (verset 3), 
"Jesus leur repondit: Allez rappor­
ter a Jean ce que vous entendez et 
ce que vous voyez' · (verset 5) . 
Puis, II leur rappela les miracles 
qu'll accomplit, et ajouta : "la 
bonne nouvelle est annoncee aux 
pauvres" (verset 5). 

La predication de l'Evangile etait 
Sa rriission la plus importante. 
Jesus fit cette etrange declaration: 
"Heureux celui pour qui je ne serai 
pas une occasion de chute!" 

Ouel sens Jesus voulait-11 donner 
a ces paroles enigmatiques? L'aver­
tissement et la benediction voiles 
qu'elles contiennent s'integrent-ils 
vraiment a ce contexte? 

Oui, certainement! Essayons de 
comprendre . 

Apres une breve description de la 
mission et du caractere de Jean 
(versets 7-15), Jesus entama une 
explication en comparant les deux 
mill'isteres. "Jean est venu, ne 
mangeant r:ii ne buvant, et ils 
disent: II a un demon . Le Fils de 
l'homme est venu, mangeant et 
buvant, et ils disent: C'est un man­
geur et un buveur, un ami des 
publicains et des gens de mauvaise 
vie. Mais la sagesse a ete justifiee 
par ses oeuvres" (versets 18-19). 

Autrement dit, f'incongruite des 
deux situations fait ressortir que, 
quoi que nous fassions dans !'Oeu­
vre de Dieu, nous serons critiques 
d'avoir mal fait! 

Jesus fut ouvertement accuse et 
critique pour avoir fraye avec les 
chefs du Sanhedrin, avoir participe 
avec les pharisiens a un grand ban­
quet et s'etre rendu aux noces ~e 
Cana en Galilee. 

Pourtant, Jesus precha a des Fou­
les considerables, a des milliers 
d' auditeurs a la fois (Matt. 8: 1, 
13:2 •. 23:1) . 11 leurenseigna le veri­
table Evangile, I' Evangile du 
Royaume de Dieu (Marc 1: 14). 

Le fait que Jesus ait dit: " Heu­
reux celui pour qui je ne serai pas 
une occasion de chute", indique 
bien que les disciples de Jean ne 
voyaient pas. dans le Christ, 
l'homme qu'ils s'attendaient a trou­
ver. Sans doute pensaient-ils ren­
contrer quelqu 'un dont le mode de 
vie serait comparable a celui de 
Jean - une vie de privations et de 
renoncement a soi . Peut-etre Jean 
lui-meme s'y trompa-t-il! Telle est 
probablement la raison pour 
laquelle ils demanderent, d'un ton 
sceptique et critique qui pouvait 
leur avoir ete suggere par Jean : 
"Es-tu celui qui doit venir, ou 
devons-nous en attendre un autre?" 
Ifs s' imaginaient, en effe( que le 
Messie menerait une vie bielil diffe­
rente . 

De toute evidence, ils pensaient: 
"Tu ne peux pas etre celui-la, car si 
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tu etais le Messie, tu ne serais pas 
ici, au milieu de nous . .. '' 

La mission donnee aux 
disciples 

Jesus confia une mission a Ses 
disciples, un peu comme jadis on 
commissionnait en service militaire. 
A l'origine, un "officier commis­
sionne" pouvait etre un simple par­
ticulier, ou bien un , personnage 
noble ou fortune, que l'on chargeait 
d ·executer une certaine mission. 
"Tels sont les douze que Jesus 
envoya, apres leur avoir donne les 
instructions suivantes: N'allez pas 
vers les pa.lens, et n'entrez pas dans 
les villes des Samaritains: allez plu­
tot vers les brebis perdues de la 
maison d'lsrael. Allez, prechez, et 
dites: Le royaume des cieux est pro­
che" (Matth. 10:5-7). 

Jesus n'envoya pas les disciples 
pour precher exclusivement aux 
membres de l'Eglise, mais au 
monde: "Comme tu m'as envoye 
dans le monde, je les ai aussi 
envoyes dans le monde" (Jean 
17:18). 

La principale mission etait orien­
tee vers le monde. A son tour, la 
communaute de croyants resultant 
de la predication de I' Evangile au 
monde devint ' TEglise". Mais 
I' Eglise etait le sous-produit de 
l'Evangile! 

Si l'Evangile n'etait pas d 'abord 
preche au monde, ii n'y aurait pas 
d'Eglise. 

L'Evangile ayant ete preche, et 
ayant donne naissance a l'Eglise, 
ceux qui sont appeles membres de 
l'Eglise de Dieu permettent - par 
leurs prieres aussi bien que par 
leur appui materiel et financier con­
tinu - la diffusion du message de 
I' Ecriture au pres d' un nombre tou­
jours accru d'etres humains. 

Le corps du Christ, l'Eglise, est 
done constitue pour se consacrer au 
travail de predication de l'Evangile. 

Jesus a cree un precedent 

Jesus ·de Nazareth est venu sur 
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terre pour proclamer I' Evangile du 
Royaume dans la region OU II 
sejournait (la Galilee, la Judee et les 
regions avoisinantes) et au moment 
de Sa venue, creant ainsi un prece­
dent pour les generations suivantes 
de l'Eglise. II est venu pour ensei­
gner et former Ses propres disciples 
a travers de telles experiences. 

Ensuite, II les a envoyes dans le 
monde, en leur disant de faire 
comme II avait fait, en leur prorilet­
tant meme qu'ils feraient de plus 
grandes choses que Jesus Lui­
meme. "En verite, en verite, je VOUS 

le dis, celui qui croit en moi fera 
aussi les oeuvres que je fais, et ii en 
fera de plus grandes, parce que je 
m'envais.au Pere" (Jean 14:12). 

La mission de precher I' Evangile 
est un mandat collecif donne a tous 
les chretiens de tous les temps. 

L'histoire du Nouveau Testament 
porte temoignage du fa it que les 
premiers disciples ont rempli leur 
mission. Ifs ont preche l'Evangile 
avec un zele ardent a travers le 
monde connu. 

L'apotre Paul, appele plus tard 
que les premiers apotres, assuma, 
lui aussi, la mission de predication 
de l'Evarigile. II etait si fortement 
anime du sentiment d'accomplir 
une grande mii;sion qu'i l declara, 
sans aucun doute avec une convic­
tion profonde: "Si j' an nonce. I' Evan­
gile, c~ n'est pas pour moi un sujet 
de gloire, car la necessite m'en est 
imposee, et malheur a moi si je 
n'annonce pas l'Evangile" (I Cor. 
9: 16). 

Paul se rendait compte que la rai­
son pour laquelle ii avait ete appele, 
c'etait pour precher l'Evarigile: 
"Paul, serviteur de Jesus-Christ, 
appele a etre apotre, mis a part . 
pour annoncer l'Evangile de Dieu" 
(Rom. 1 :1). 

Les apotres souffrirent 
pour l'Evangile 

Jesus-Christ souffrit plus que qui­
conque pour la cause de l'Evangile; 
et Ses disciples marcherent sur Ses 

traces. Au cours du premier siecle, 
la souffrance fut inseparable de la 
predication de l'Evangile. 

Les epreuves qu'ils subirent 
offrent aussi un exemple de ce a 
quoi un vrai chretien do.it s'atten­
dre, aujourd'hui encore, lorsqu'il 
place au-dessus de tout I' oeuvre de 
I' Evangile . 

La plupart des premiers apotres, 
on le sait, subirent le martyre pour 
avoir proclame I' Evangile. 

Paul rapporte, dans sa Seconde 
Epitre aux Corinthiens, chapitre 11, 
quelques-unes de ses souffrances. II 
dit avoir ete emprisonne, battu, 
avoir fait naufrage, avoir frole la 
mort a plusieurs reprises, avoir ete 
lapide, avoir failli perir noye et avoir 
ete expose a tous les dangers imagi­
na bles. Mais rien ne put l'empecher 
de continuer a precher l'Evangile. 

Jesus n'est pas venu creer une 
sorte de plan de retraite chretien 
perpetuel. II n'est pas venu etablir 
une societe pacifique, bienheu­
reuse, utopique, confortable, ethe­
ree et esoterique. 

II est venu precher l'Evangile -
un Evangile qui allait attirer des 
souffrances personnelles, intenses, 
a tous ceux qui auraient le courage 
de le proclamer. C' est un Evangile 
qui, en raison de !'essence meme 
de son message, appelle la jpersecu­
tion . Jesus recommanda a Son 
Eglise de precher ce message auda­
cieusement et sans crainte, en ne 
reculant devant personne et devant 
rien. Ses disciples furent ordonnes 
et se chargerent de cette predica­
tion au prix de grands sacrifices per­
sonnels, au prix meme du martyre. 

L' apotre Paul etait pret a accepter 
la . perte de son propre salut, si 
c'etait a ce prix qu'il eut pu faire 
entrer tous ses semblables dans le 
Royaume de Dieu. Son souci . pri­
mordial etait d'assurer le salut d ' au­
~rui. 

II ne saurait y avoir de sal'ut sans 
predication de l'Evangile. Et ii est 
impossible de dissocier le salut de 
I' Evangile. D 
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Pas de paix 
permanente 
2• partie 

Le monde ne V!'mt pas la guerre; 
et pourtant, les guerres ne cessent 
de s'etendre. Chacun veut la paix, 
mais il n'y a pas de paix. 

Pourquoi? 
Pourquoi les plus grands esprits 

du monde ont-ils ete impuissants a 
etablir un etat de paix? Pourquoi 
les efforts les plus nobles de 
l'homme, en vue de resoudre le 
probleme de la guerre, ont-ils 
echoue? 

Nous n.e parvenons meme pas a 
vivre en harmonie au sein de notre 
propre famille. Ou est la faille en 
nous? 

Combien de maris, rentrant 
chez eux apres leur journee de tra­
vaij, se sont dit ,au moment de 
franchir le seuil: "Ce soir, je veux 
etre particulierement aimable 
avec ma femme et mes 
enfants ... " Mais combien de fois 
aussi, la paix du foyer vole-t-elle 
en miettes avant meme que la soi­
ree ait commence. Que de querel­
les et de vaines disputes entre 
epoux! 

Or, les nations ne sont que de 
tres grandes familles. Leurs reac­
tions sont pareilles a celles des 
individus. Le monde est en guerre 
parce que les etres humains, les 
individus, sont hostiles et agres­
sifs. 

Observez l'automobiliste 
depasse sur la route par une autre 
voiture. "Va done, eh, chauffard!" -
telle est sa reac;tion automatique. 
Aucun de nous ne songe a dire: 
"Bah, il doit etre plus presse que 
moi, tant mieux s'il gagne du 
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temps!" Non, nous ne sommes pas 
faits . ainsi. Nous reagissons -
notre sang ne fait qu'un tour! 
Nous sommes furieux. 

Le psychotherapeute britanni­
que bien connu, Anthony Storr, 
observe: "La nature n'offre ·aucun 
equivalent de la fa~on sauvage 
dont nous nous traitons les uns les 
autres. C'est un fait deplorable, 
mais nous sommes l'espece la plus 
cruelle et la plus impitoyable qui 
ait jamais foule.la terre; meme si 

nous fremissons peut-etre d'hor­
reur en lisant dans les journaux ou 
les livres d'histoire les atrocites 
commises par l'homme sur ses 
semblables, nous savons nean­
moiins au fond de notre coeur que 
cha(;un de nous porte en lui les 
memes impulsions feroces qui con­
duisent au meurtre, a la torture et 
a la guerre." 

Et Storr conclut: "Nous som­
rpes menaces en tant qu'espece 
par notre propre esprit de destruc-
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tion; nous n'apprendrons jamais a 
dominer celui-ci tant que nous ne 
nous comprendrons pas mieux. 
Tout au long de son histoire, 
l'homme a ete abuse par !'igno­
rance ou il etait au sujet de sa pro­
pre nature, et il a comble cette 
lacune par des reves utopiques de 
ce qu'il souhaitait etre, au lieu de 
voir en face la realite de ce qu'il 
est." 

Pourquoi ne nous comprenons­
nous pas mieux? Pourquoi tant 
d'opinions contradictoires sur ce 

· que nous sommes et sur les raisons 
de notre comportement? 

Pouvons-nous savoir? 

Un grand magazine d'informa­
tion introduisait en ces -termes un 
scenario du monde: "Une nation 
s'elevera contre une nation ... il y 
aura des famines et des tremble­
ments de terre. Tout cela ne sera 
que le commencement des dou­
leurs." 

Ces paroles, a la fois concises et 
poignantes, furent <lites pour la 
premiere fois il y a plus de 1900 
ans. C~lui qui Ies prononc;a etait 
Jesus-Christ. Elles n'ont jamais 
ete plus vraies qu'aujourd'hui. 

Mais comment un homme, qui 
vivait il y a pres de 2000 ans, eut-il 
le pouvoir de scruter les horizons 
du temps et de predire l'incapacite 
de l'humanite a realiser la paix? 
Comment savait-il que de grandes 
organisations, telles les Nations 
Unies, se reveleraient impuissan­
tes a debarrasser le monde du 
fleau de la guerre? 

La reponse est que le Christ en 
savait beaucoup plus long sur 
.I'homme que n'importe quel psy­
chiatre. 11 savait ce qui, dans 
l'homme, incite celui-ci a choisir la 
direction ou il s'engage (Jean 2:24-
25 ). 11 n'est presque personne, 
aujourd'hui, qui comprenne cette 
connaissance, la plus fondamen­
tale de toutes. Prenons les deux 
conceptions les plus repandues de 
ce qu'est l'homme. 
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Les materialistes croient que 
l'homme est totalement physique -
que la vie n'est qu'un processus 
chimique et 1'11emme rien de plus 
qu'une masse de chair animee. 
Pour eux, l'homme est un animal. 
Le singe nu. Le singe parlant. Le 
super-singe. 

Par ailleurs, la plupart de ceux 
qui ont des convictions religieuses 
croient que nous avons une ame 
immortelle. Nul ne semble savoir 
en quoi consiste cette ame. Elle 
est apparemment incapable de 

. voir, sans quoi un aveugle verrait. 
Elle ne peut parler, puisqu'il 
existe des muets. Elle ne possede 
pas davantage le sens du gout, ni 
du toucher, ni de l'odorat. Et la 
science a demontre que le cerveau 
est !'instrument de la pensee 
humaine. 

Ne S!')rait-il pas temps d'avoir 
recours a celui qui sait reellement 
ce qu'est l'homme, parce qu'l1 l'a 
cree - celui qui a SU predire l'his­
toire de l'homme - et de decou­
vrir, grace a Lui, ce que nous 
sommes? 

Une creation unique? 

11 y a une certaine dose de verite 
dans le point de vue du materia­
liste. 11 est vrai que le processus de 
vie metabolique de l'homme est 
tres proche de celui des primates. 

La Bible revele: "Tu es pous­
siere, et tu retourneras dans la 
poussiere" (Gen. 3:19). L'homme 
e~t fait des memes elements ter­
restres que n'importe quelle autre 
creature, comme la science l'a eta­
bli sans le moindre doute. Le con­
cept selon lequel i'homme · serait 
compose d'espnt est non scien­
tifique. 

Mais l'homme est-il pour autant 
un animal? Non, car nous lisons: 
"Puis Dieu <lit: Faisons l'homme a 
notre image, selon notre ressem­
blance ... " (Gen. 1:26). 11 est une 
creation unique, parce que, seul, il 
a ete fait a l'image de Dieu. C'est 
cela qui le rend different. 

Sous de nombreux rapports, 
l'homme est de loin superieur aux 
animaux. 11 possede des qualites 
qui le rendent absolument unique. 

L'homme a un ~sprit, comme 
Dieu. Les animaux ont un cer­
veaM., aux capacites limitees, mais 
ils ne possedent pas l'esprit 
humain. 

Les animaux n'eprouvent pas la 
meme conscience de soi, ni - les 
memes sentiments d'extase. 11s 
n'ont pas la meme conscience de la 
mort, ne cherchent pas une signifi- · 
cation transcendante a la vie, ne 
possedent pas un pouvoir supreme 
d'amour ni de sagesse. Ils ne con­
naissent pas le besoin d'adoration, 
sont depourvus de sens moral abs­
trait, ne ressentent nul desir de 
negociation et d'echange, ne domi­
nent pas leurs emotions et ne peu~ 
vent comprendre la culture. 

Avez-vous jamais vu un animal, 
filt-il le plus intelligent, se rouler 
par terre dans un acces d'hilarite 
apres avoir entendu une histoire 
drole? Votre chien a-t-il apprecie 
votre derniere plaisanterie? 

Quel est le singe qui eut pu rea­
liser la conquete de la Lune, ou 
qui serait capable de piloter un 
avion a reaction OU, ne filt-ce que 
de consulter une encyclopedie? 

Et pourtant, il n'y a rien dans la 
nature physique du cerveau de 
l'homme qui puisse expliquer son 
enornie superiorite. 11 existe des 
creatures ~iont le cerveau est plus 
volumineux, ou plus important, 
proportionnellement, a leur poids 
corporel. La qualite du cerveau 
humain ne justifie pas davantage 
le caractere unique de ses capaci­
tes. 11 est a peine plus complexe 
que le cerveau de plusieurs autres 
creatures. Neanmoins, ses possibi­
lites sont incommensurablement 
plus vastes. 

Ce que nous sommes 

Quelle est la reponse? 11 faut 
qu'un composant immateriel 
s'ajoute au cerveau humain pour 
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produire l'esprit de l'homme. n ne 
s'agit toutefois pas d'une ame 
immortelle. "C'est l'esprit dont les 
hommes sont animes" (Job 32:8 -
version Synodale) qui. leur permet 
de connaitre les choses de 
l'homme (I Cor. 2:11), et leur con­
fere les qualites qui sont uniques 
aux etres humains. 

L'esprit en question n'est pas 
l'homme; il s'ajoute au cerveau 
dont il forme l'un des composants. 
S'il avait conscience de lui-meme, 
un aveugle, comme nous l'avons 
dit, serait capable de voir. Cet ele-
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ment ne fonctionne qu'a travers le 
cerveau physique, multipliant des 
milliers de fois la capacite du sim­
ple cerveau animal, stimulant ses 
capacites jusqu'a les rendre pres­
que illimitees. 11 agit comme une 
sorte de surcompresseur du cer­
veau. 

Ce composant immateriel fait 
penser egalement a un recepteur 
radio. 11 peut enregistrer des 
impulsions qui ne sont pas physi­
ques: des pensees et des opinions 
qui "nous viennent a I' esprit'', sans 
que nous sachions comment. 

Pourquoi la paix nous echappe 

La vie ne se limite pas a ce que 
nos yeux peuvent voir. 11 e:xiste des , 
etres spirituels, doues de pouvoirs 
spirituels considerables, qui sont 
invisibles. 

"Car nous n'avons pas a lutter 
contre la chair et le sang, mais 
contre les domrnations, contre les 
autorites, contres les princes de ce 
monde de tenebres, contre les 
esprits mechants dans les lieux 
celestes" (Eph. 6:12). 

Pourquoi eprouvons-nous des 
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impulsions soudaines de haine, de 
jalousie, d'envie, de meurtre? 
Pourquoi sommes-nous souvent 
accables par des sentiments indesi­
rables et non desires de decourage­
ment, de ressentiment contre 
l'autorite, d'hostilite et d'agressi­
vite? 

Comment se fait-il que des 
epoux qui desirent vivre heureux 
ensemble ne parviennent appa­
remment pas a eviter les conflits? 
Pourquoi reagissons-nous si sou­
vent avec colere a l'egard de nos 
semblables? Pourquoi aucun ani­
mal n'eprouve-t-il la meme pro­
fo ndeur d'agressivite que 
l'homme? 

Dans l'Epitre aux Ephesiens, 
chapitre 2, verset 2, il est question 
des gens qui suivent le train de ce 
monde, une voie qui est "selon-· le 
prince de la puissance de l'air, de 
l'esprit qui agit maintenant dans 
les fils de la rebellion". 

Bien que nous ne nous en ren­
dions pas compte, nous sommes 
manipules par des forces invisibles. 
L'esprit humain - c'est-a-dire le 
cerveau, plus le principe spirituel 
qui est en nous - subit des stimuli 
spirituels. L'homme a ete cree 
pour recevoir des connaissances 
spirituelles, selon le dessein de 
Dieu, son Createur. Mais, au lieu 
d'accueillir les connaissances jus­
tes, l'esprit humain est constam­
ment bombarde par les impulsions 
spirituelles d'un esprit ronge de 
haine, qui se revolta contre Dieu 
et qui nourrit a son egard une ran­
coeur perpetuelle: Satan, le dia­
ble! 

Les sentiments de jalousie et 
d'egoi:sme, de haine et de violence, 
d'animosite et d'amertume pene­
trent directement dans notre 
esprit a partir de l' "emetteur" spi­
rituel de Satan. Il connait notre 
nature et nos faiblesses humaines. 
Il emet a notre intention des atti­
tudes, et nous sommes· branches 
sur sa longueur d'onde. Nous 
subissons inevitablement son 
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influence et nous sommes impuis­
sants, sur le plan humain, a empe­
cher que ces impulsions mauvaises 
ne pesent sur nos pensees et nos 
actions quotidiennes. 

Pourquoi subissons-nous la 
guerre en depit de tout notre desir 
de paix? Pourquoi sommes-nous 
des cre;:itures agressives? Nous 
reagissons agressivement pour la 
meme raison que l'un des disciples 
de Jesus a agi, c'est-a-dire parce 
que nous ignorons de quel esprit 
nous sommes animes (Luc 9:55). 

Les vraies puissances de ce 
monde, celles qui font l'actualite, 
sont des esprits dont le dessein est 
la destruction des hommes. 

Dans tres peu de temps, mainte­
nant, ces forces spirituelles incite­
ront les peuples a une violence 
accrue, qui deboucherait sur notre 
Harmaguedon si Dieu n'interve­
nait pas pour nous proteger contre 
nous-memes (Apoc. 16:14-16). 
Agissant directement, a travers le 
composant spirituel de !'intelli­
gence humaine, ces esprits declen­
cheront la plus grave periode 

· d'hostilite que notre planete ait 
jamais connue! 

Face a !'intensification de !'ac­
tion de ces forces spirituelles, pou­
vons-nous brancher notre esprit 
sur une autre longueur d'onde? 
Pouvons-nous eviter d'etre aspires 
par le tourbillon de l'agression? 
A vons-nous la possibilite de domi­
ner notre reaction, naturellement 
agressive, devant les situations 
irritantes? 

Les reponses a ces diverses ques­
tions vous seront donnees au cours 
des etudes bibliques qui se tien­
nent regulierement dans plusieurs 
grandes villes de France, de Belgi­
que, du Canada et des Antilles. 
Pour connaitre l'adresse, les dates 
et l'heure de ces etudes, adressez­
vous a notre bureau regional le 
plus proche de votre domicile. 
(V oir les adresses au recto de la 
derniere page de cette revue.) o 

- Les redacteurs 

.•. Avoir RAISON 
(Suite de la page 8) 

Noe, un jour, but trop de 
vin, et "s'enivra" (Gen. 
9:20-21). 

Le premier miracle que 
Jesus fit, c'etait aux noces 
de Cana, ou "le vin ayant 
manque", Jesus changea 
l'eau en vin (Jean 2:2-10). 

Lors de la celebration de 
la Paque, 11 passa la coupe 
de . vin aux apotres pour 
qu'ils en boivent, en tant 
que symbole de Son sang: 

A Timothee, qui souf­
frai t de l'estomac, Paul 
recommanda de faire 
"usage d'un peu de vin" 
(I Tim. 5:23). 

En fin de compte, j'ai fait 
remarquer a l'homme, qui soute­
nait que la Bible defend de boire 
du vin, qu'il n'avait cite que la 
moitie du verset en question pour 
etayer sa croyance. 

En effet, voici le verset entier: 
"Le vin est moqueur, les boissons 
fortes sont ·tumultueuses; quicon­
que en fait exces n'est pas sage" 
(Prov. 20:1). 

C'est done l'exces que la Bible 
defend, et non pas !'absorption du 
vin en quantite moderee. Toute­
fois, comme je m'y attendais, la 
reponse de cet homme demeura 
intransigeante: "Tous les exem­
ples que vous me citez se rappor­
ten t a du jus de raisin non 
fermente, me dit-il. Je comprends 
fort bien l'esprit de la Bible, et je 
ne veux pas changer d'avis a cause 
de votre fal(on de !'interpreter!" 

Je ne sais si lui-meme avait 
jamais essaye de s'enivrer avec du 
jus de raisin non fermente; cepen­
dant, je n'ai pas eu le temps de lui 
poser la question, car apres avoir 
fait cette declaration, il partit sans 
meme se retourner. 
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L'annee derniere, a Lausanne, 
une dame s'approcha de moi, apres 
la conference publique, pour m'as­
surer qu'elle etait parfaitement 
d'accord avec tout ce que j'avais 
dit - sauf sur une question parti­
cuhere qui la touchait de · pres. 
"Vous avez dit que lorsque nous 
mourons, nous sommes morts, et 
que nous demeurons morts jus­
qu 'a la resurrection. Eh bien, je ne 
suis pas d'accord. Yous avez egale­
ment declare que notre ame n'est 
pas immortelle. Je ne suis pas 
d'accord non plus. Je viens de per­
dre mon mari, et je sais qu'il m'at­
tend au ciel, et j'ai hate d'aller le 
retrouver." 

Des preuves bibliques? Elle n'en 
·avait pas beaucoup, tout au plus 
une ou deux, comme celle de la 
parabole de "Lazare et du mauvais 
riche" (Luc 16:19-31), ainsi que le 
cas du malfaiteur sur la croix (Luc 
23:39-43). 

La question de l'immortalite de 
l'ame semble etre la plus difficile a 
admettre pour beaucoup de gens. 
Que ce soit pour des motifs person­
nels OU par desir, que Ce SOit a 
cause de tout ce qui a ete ecrit ace 
sujet ou par simple tradition, nous 
voulons croire que nous avons une 
ame immortelle, et que la mort ne 
constitue reellement pas la mort. 

La seule fa!;on de comprendre la 
verite ace sujet, c'est d'etre tout a 
fait dispose a accepter les deux 
conditions que j'ai mentionnees au 
commencement de cet article, et 
qui sont necessaires a la .decou­
verte de la verite - a savoir que la 
Bible s'interprete elle-rrieme, et 
qu'elle ne se contredit pas. 

11 est possible que certains pas­
sages bibliques, lorsqu'ils sont 
tires hors de leur contexte, ou lors­
qu 'on les lit avec le desir d'y 
decouvrir ce qu'on voudrait decou­
vrir, puissent nous faire penser que 
la vie, avant la resurrection, conti­
nue quelque part ailleurs, ou que 
notre ame est immortelle. 

En realite, si nous examinons 
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sans prejuges les passages qui sont 
tout a fait clairs a ·ce sujet, nous 
devons reconna1tre que - puisque 
la Bible ne se contredit pas -
nous n'avons pas d'ame immor­
telle, et que l'immortalite que 
nous esperons posseder ne se reali­
sera, d'apres la Bible, qu'apres la 
resurrection des morts. 

Vous rendez-vous compte_ que le 
premier mensonge rapporte par la 
Bible, est celui de Satan? C'est 
lorsque ce dernier a voulu faire 
croire a Adam et Eve qu'ils ne 
mourraient pas s'ils mangeaient 
du fruit defendu (Gen. 3:3-5). Et 
pourtant, auparavant, Dieu avait 
bien dit a l'homme: "Tu pourras 
manger de tous les arbres du jar­
din; mais tu ne mangeras pas de 
l'arbre de la connaissance du bien 
et du mal, car le jour · ou tu en 
mangeras, tu mourras" (Gen. 
2:17). 

La clarte de ce commandement 
ne peut pas etre mise en doute. Le 
premier couple, en desobeiSsant a 
Dieu et en croyant Satan, a fait la 
triste experience consistant a subir 
l'ainende du pe_che: la mort. 

Nos desirs personnels, les 
croyances de nos ancetres, les 
idees des philosophes, tout cela ne 

. peut aucunement changer la 
verite. Nous n'avons pas d'ame 
immortelle; l'immortalite - la vie 
eternelle - est un don divin que 
nous pourrons heriter apres la 
resurrection. 

Salomon, l'homme le plus sage 
qui ait jamais vecu, a ecrit sous 
!'inspiration . divine: "Car le sort 
des fils de l'homme et celui de la 
bete est pour eux un meme sort; 
comme meurt l'un, ainsi meurt 
l'autre, ils ont tous un meme souf­
fie, et la superiorite de l'homme 
sur la bete est nulle; car tout est 
vanite. Tout va dans un meme 
lieu; t_out a ete fait de la poussiere, 
et tout retourne a la poussiere" 
(Eccl. 3:19-20). 

Et Salomon ajoute: "Les 
vivants, en effet, savent qu'ils 

mourront; mais les morts ne 
savent rien, et il n'y a pour eux 
plus de salaire, puisque leur 
memoire est oubliee" (Eccl. 9:5). 

Cette dame qui avait perau son 
mari ne voulait pas refiechir a ces 
versets; elle preferait tout simple­
ment les lire a la lumiere de ce 
qu'elle souhaitait y trouver. Elle 
defiait, en quelque sorte, le dessein 
divin d'apres lequel il nous est pos­
sible d'heriter, si nous le voulons 
reellement; la vie eternelle, et de 
vivre a jamais, non seulement avec 
nos bien-aimes, mais encore avec 
le Christ . et Dieu le Pere. 

"L'ame qui peche, c'est celle qui 
mourra", affirme Dieu (Ezech. 
18:4). Et la Bible precise que "le 
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salaire du peche, c'est la mort; 
mais le don gratuit de Dieu, c'est 
la vie eternelle en Jesus-Christ 
notre Seigneur" (Rom. 6:23). 

Si vous parcourez le message du 
Christ, l'Evangile, vous constate­
rez qu'Il · est venu pour payer 
l'amende de nos peches, afin que 
nous puissions un jour entrer dans 
Son Royaume. II a declare que 
ceux qui ne se repentent pas de 
leurs peches mourront "dans leurs 
peches". Ila parle a la fois de la vie 
eternelle et de la mort eternelle. Il 
a dit: "Ne YOUS etonnez pas de 
cela; car l'heure vient ou tous ceux 
qui sont dans les sepulcres enten­
dront sa voix, et en sortiront~ Ceux 
qui auront fait le bien ressuscite­
ront pour la vie, mais ceux qui 
auront fait le mal ressusCiteront 
pour le jugement" (Jean 5:29). 

Lorsque vous lisez ces versets, 
qui sont d'une clarte 
incontestable, et lorsque YOUS etes 
dispose a changer d'avis - a croire 
ce que Dieu dit, et non pas ce que 
vous voulez croire - alors il est 
impossible ·de conclure que nous 
avons une ame immortelle, OU que 
la vie continue "ailleurs" jusqu'a 
la resurrection des morts. 

Si I' on persiste dans ses propres 
opinions, comme cette dame qui 
voulait absolument que son mari 
soit vivant au ciel, il faudra alors 
alterer la Bible, lui faire dire ce 

qu'elle ne dit pas, et y trouver des 
contradictions. 

Le dr~it qui nous fait avoir rai­
son, en matiere biblique, c'est celui 
de domier raison a la Bible elle­
meme, et d'accepter sans contredit 
ce qu' elle declare. La croissance 
spirituelle commence lorsque nous 
passons du "savoir" par habitude 
OU par prejuges a la recherche 
honnete de la verite, en etant plei­
nement disposes . a accepter tout 
enseignement biblique, qu'il nous 
plaise ou non. 

Voici maintenant un autre 
exemple. A Lyon, apres la confe­
rence publique, un groupe de gens 
me firent savoir qu'ils ne voyaient 
pas de difference entre ce que je 
venais d'expliquer et les enseigne­
ments de leur propre Eglise: 
"Nous avons les memes senti­
ments, les memes principes, et les 
memes idees que vous, m'ont-ils 
dit; nous .croyons a la Bible, tout 
comme vous. Pourquoi devriez­
vous appartenir a une Eglise autre 
que la notre?" 

Apres leur avoir demande a 
quelle Eglise ils appartenaient, je 
leur fis remarquer que, quant a 
nous, nous croyons aux comman­
dements divins, alors que leur 
Eglise les considerait comme abo­
lis. "Mais ce n'est pas vrai! se sont­
ils exclames. Nous y croyons 
aussi." Toutefois, lorsque nous 

POURQUOI ETUDIER LA BIBLE? 

28 

Ne sommes-nous pas a l'age des voyages interplanetaires, des 
ordinateurs et de I' energie nucleaire? Dans ce cas, pourquoi 
etudier la Bible? Quel rapport y a-t-il entre votre vie et ce "Livre 
des livres"? Le Cours de Bible par correspondance, edite pac 
!'Ambassador College, vous prouvera que le message biblique 
est bien pour notre epoque, et qu'une bonne partie des prophe­
ties concernent la presente generation. Afin de pouvoir suivre 
ce cours gratuit, ii vous suffit de vous adresser a notre bureau 
le plus proche. 

nous mimes a examiner ensemble 
les Dix Commandements, force 
leur fut de reconnaitre qu'ils ne les 
observaient qu'en partie, "!'esprit" 
seulement de ces Commande­
ments - -le principe "d'amour" -
puisque "la lettre tue, mais I' esprit 
vivifie". 

Le Christ, d'apres ce qu'ils 
croyaient, etait venu abolir la loi, 
la , clouer pour ainsi dire sur la 
croix. 

Eux, ils comprenaient pourtant 
la verite sur la mortalite de l'ame; 
ils n'avaient aucune difficulte a 
admettre que les morts sont 
rnorts, et qu'ils restent morts jus­
qu'a la: resurrection. Ils n'avaient 
pa~ d'objections non plus_contre la 
consommation de la viande et des 
boissons alcooliques avec modera­
tion. Toutefois, pour eux, les Dix 
Commandements etaient devenus 
lettre morte. 

Le Christ, dans Son "sermon" 
sur la Montagne, a dit: "Ne crpyez 
pas que je sois venu pour abolir la 
loi ou les prophetes; je suis venu 
non pour abolir, mais pour accom­
plir. Car, je YOUS le dis en verite, 
tant qtie le ciel et la terre ne passe­
ront point, il ne disparaitra pas de 
la loi un seul trait de lettre, jus­
q u 'a ce que tout soit arrive" 
(Matth. 5:17-18). 

Et, au jeune homme qui etait 
venu Lui demander ce qu'il devait 
faire de bon pour entrer dans la vie 
eternelle, le Christ a repondu: "Si 
tu veux entrer dans la vie, observe 
les commandements." Ensuite, Il 
S'est mis a enumerer cinq d'entre 
les Dix Commandements pour 
montrer de quelle Loi 11 parlait. 

Vers l'an 90 de notre ere, l'apo­
tre Jean a ecrit sous !'inspiration 
divine: "Si nous gardons ses com­
mandements, par la nous savons 
que nous l'avons connu. Celui qui 
dit: Je l'ai connu, et qui ne garde 
pas ses commandements, est un 
menteur, et la verite.n'est point en 
lui" (I Jean 2:3-4). · 

Comment expliquer tous ces 
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versets si le Christ etait venu abo­
lir la Loi? La reponse que me 
donna le representant du groupe 
en question vint couronner le 
tout: "L'apotre Paul, dans son 
Epitre aux Galates, a declare que 
les commandements ont ete cloues 
a la croix. C'est le Christ qui lui 
revela cette verite en particulier, 
apres Sa mort et Sa resurrection." 

Voila ce qu'on appelle une belle 
interpretation de la ·Bible! L'apo-' 
tre Paul, l'auteur de quatorze Epi­
tres, se serait-il arroge le droit de 
precher un Evangile autre que 
celui du Christ? N'a-t-il pas lui­
meme ecrit: "Mais quand nous~ 
memes, quand un ange du ciel 
annoncerait un autre · Evangile 
que celui que nous vous avons pre­
che, qu'il soit anatheme! Nous 
l'avons dit precedemment, et je le 
repete a cette heure: si quelqu'un 
vous annonce un autre Evangile 
que celui que vous avez re~u, qu'il 
soit anatheme!" (Gal. 1:8-9). 

En fin de compte, l'apotre Paul 
n'a·t-il pas recommande de le sui­
vre, lui, pour autant que lui-meme 
suivrait le Christ? (I Cor. 11:1). 

Conclusion 

Etant donne que la Bible repre­
sente la Parole infaillible de Dieu, 
et qu'elle ne se contredit jamais, ce 
sont nos croyances et nos idees 
erronees qui ont besoin . d'etre 
changees - et non pas les ecrits 
bibliques. 

Le changement doit done s'ef­
fectuer de notre cote, et non pas. 
de celui ' de la Bible. 

Rappelez-vous que "Toute Ecri­
ture est inspiree de Dieu et utile 
pour enseigner, pour convaincre, 
pour corriger, pour instruire dans 
la justice" (II Tim. 3:16). 

Nous sommes tous faillibles, et 
notre esprit ne peut jamais com­
prendre la grandeur de !'Esprit 
divin, la majeste de la creation, et 
le but supreme de la vie. Tout ce 
que nous pouvons faire, c'est de 
croire entierement aux enseigne-
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ments bibliques, quelle que soit la 
comprehension que nous en avons 
- meme s'ils nous deplaisent! 

En somme, quel droit avons­
nous, en tant qu'individus, d'avoir 
raison lorsqu'il s'agit de la Bible? 

Le christianisme 
et la psychiatrie 

Un de mes anus chretiens est 
alle recemment rendre visite a un 
psychiatre. Il fut etonne de decou­
vrir que la priere etait recomman­
dee dans le traitement a suivre, 
non pas parce que le psychiatre 
croyait en Dieu, mais parce qu'il 
pensait que si ses patients avaient 
la foi, la priere pourrait etre pour 
eux d'une valeur therapeutique. 

Ce n'est pas une simple co"inci­
dence que l'augmentation des 
visites chez le psychiatre va gene­
ralement de pair avec les effets du 
declin du christianisme tradition­
nel. Quoi qu'il eri soit l'incredulite 
en Dieu n'a pas resolu les pro­
blemes mentaux de la societe. 

Il y a, en realite, de nombreux 
points communs entre la fa~~n 
dont la psychiatrie traite les 
nevroses et ce que la Bible ensei­
gne dans un tel cas. Cependant, les 
resultats finaux de la "cure" du 
chretien sont totalement diffe­
rents de ceux du traitement psy­
chiatrique. 

Lors d'une conversation privee, 
que j'ai eue avec un psycho_logue, 
j'ai appris la fa~on plus· ou moins 
habituelle des traitements accor­
des aux nevroses. La therapeuti­
q ue normale est de conduire 
l'individu, clans sa . nevrose, au 
point ou il sera oblige de faire face 
a ce qu1il est reellement. Ceci est 
juste. Le patient est encourage a 
etre deg011te de sa fa~on de vivre; 
il finit done par devenir degoute de 
lui-meme. 

Toutefois, lorsque cet etat est 

De par nous-memes, aucun! Dieu 
seul est tout-puissant, Lui seul est 
infaillible, et Lui seul a le droit 
d'avoir toujours raison. 

Dans ce cas, pourquoi ne pas Le 
laisser parler - et L'ecouter? o 

atteint, le psychiatre encourage le 
pa tieri t a donner libre cours a son 
vrai potentiel. Il est invite a recon­
naitre-ses vrais talents. A partir de 
ce moment, le procede est de cons­
truire l'ego de l'individu de sorte 
qu'il commence a compter sur eux. 
Avec un traitement couronne de 
succes, il devient une personne 
consciente de sa valeur et de ses 
talents naturels. 

Le traitement est alors consi­
dere comme termine. 

Mais il n'en pas de meme pour le 
chretien. La premiere etape, lors­
que Dieu S'occupe d'un individu, 
est en quelque sorte celle prise par 
le psychiatre. Dieu permet a l'indi­
vidu de voir les penchants nega­
tifs de la nature humaine, pour 
que l'individu en soit deg011te. 

Cependant, selon le plan divin, 
la volonte de vivre ne vient pas en 
relan~ant l'ego et en reconstrui­
sant les ruines; nous l'ootenons 
lorsque nous abandonnons les rui­
nes causees par notre fa~on de 
vivre, et lorsque nous commen~ons 
a revetir le caractere d'un etre 
totalement different: celui de 
Jesus-Christ. · 

C'est ce que Paul entend lors­
qu'il ecrit: "J'ai ete crucifie avec 
Christ; et si je vis, ce n'est plus 
moi qui vis; c'est Christ qui vit en 
moi" (Gal. 2:20) . . 

Un tel individu peut vivre avec 
un minimum de mecanismes nor­
maux de defense, parce que son 
premier objectif ne sera plus de 
proteger son ego, mais de iui per­
mettre d'etre conquis par le ca­
ractere du Christ. Cette fa~on 

d'agir, au lieu d'eliminer la person­
nalite de l'individu, rehausse ses 
talents, son charme et sa vitalite, 

29 



=====================II@ ~lYl(f® W®ffii~® 

en le liberant des fardeaux de la 
vanite, de la jalousie, de la convoi­
tise et de la cupidite. 

Le psychiatre, sans s'en rendre 
compte, peut amener un individu 
a un point qu'on appelle "repen-

tance" en theologie. Cependant, 
des ce moment-la, au lieu de lui 
offrir une nouvelle roue de 
secours, il lui tend un pneu 
creve. D 

- David Wainwright 

Les revelations du S.l.P.R.I. 
par Gene H. Hogberg 

STOCKHOLM: C'est une expe­
rience fort interessante que de 
s'entretenir avec les porte-parole 
des differents services gouverne­
mentaux dans la belle capitale de 
la Suede. Que l'on s'adresse au 
representant du ministere de 
!'Education, OU a ceux des Affaires 
sociales, des Reformes, du Plan ou 
de la Defense nationale, lorsqu'on 
demande comment la Suede a pu 
atteindre un niveau de vie aussi 
eleve, on obtient presque toujours 
la meme reponse: "Il faut tenir 
compte du fait, vous repond-on 
inlassablement, que cela va bien­
tot faire 160 ans que la Suede n'a 
pas ete en guerre." 

Il y a surement beaucoup d'au­
tres bonnes raisons a la prosperite 
exceptionnelle du systeme egali­
taire suedois: beaucoup de terres 
cultivables fertiles, de grandes 
richesses naturelles, une base 
industrielle tres developpee, une 
main-d'oeuvre douee et instruite, 
qui entretient traditionnellement, 
avec le patronat et le gouverne­
ment, de bons rapports plutot que 
des relations hostiles. 

Mais peut-etre le facteur de 
!'absence. de guerre depuis Napo­
leon, malgre les grosses depenses 
continues pour la defense natio­
nale qu'exige la sauvegarde de la 
neutralite du_ pays, peut-etre ce 
facteur .a-t-il effectivement joue le 
role que les Suedois eux-memes lui 
attribuent. 

A la lumiere de cela, il est signi­
ficatif que leur capitale soit le 
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siege d'une organisation unique en 
son genre: l'Institut international 
de Stockholm pour la recherche 
sur la paix, le S.I.P.R.I. C'est un 
groupe de recherche international 
et ~ndependant qui se penche sur 
les problemes de la paix et des con­
flits, en mettant !'accent sur le 
desarmement et la limitation des 
armements. Ii a ete fonde en 1966 
par le Parlement suedois pour 
celebrer les 150 ans de paix inin­
terrompue que le pays a connus. · 

Le S.I.P.R.I. publie de nom­
breux ouvrages qui traitent en 

Stockholm 

profondeur de toutes les questions 
se rapportant a la guerre et aux 
armements, depuis les problemes 
des armes chimiques et biologi­
ques, en passant par le marche 
international des armes, jusqu'a 
l'arret de la proliferation des 
armes nucleaires. Mais le fruit le 
plus remarquable de ses efforts (le 
plus couteux aussi: 100 francs) est 
le recueil annuel intitule World 
Armaments and Disarmament. 
Dans son edition de 1975, on 
trouve de nombreux faits graves, 
comme ceux-ci par exemple: 

• Le total des depenses mili­
taires dans le monde, pour 1974, a . 
ete d'environ un billion de francs 
lourds, ce qui correspond a peu 
pres a !'ensemble du revenu natio­
nal de la moitie de l'espece 
humaine la plus defavorisee. 

• La vente d'armes a des pays 
du Tiers monde a augmente de 
40% entre 1973 et 1974. Plus de la 
moitie de la production globale 
d'armes, en 1974, est allee au 
Moyen-Orient, 27% aux Etats du 
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golfe Persique, qui connaissent un 
developpement sans precedent. _ 

• 1974 a ete une annee record 
par le nombre des pays ayant pro­
cede a des essais nucleaires: 35 
explosions en tout, dont 20 pour 
l'U .R.8.8., 7 pj:mr la France, 5 pour 
les Etats-Unis, une pour la 
Grande-Bretagne, une pour la 
Chine, et une pour le nouveau 
venu dans le club nucleaire: 
l'lnde. D'apres le 8.1.P.R.I., il y 
aurait eu 1012 explosions nucleai­
res depuis 1945. 

• Le fait que l'Inde ait fait 
exploser un engin atomique, en 
mai 1974, est la preuve spectacu­
laire qu'un pays dont le pro­
gramme nucleaire a une tendance 
pacifique marquee, peut produire 
des explosifs nucleaires facilement 
et a bon marche. Aujourd'hui, 
vingt pays au moins pourraient en 
faire autant. En 1980, il pourrait y 
en avoir plus de trente. ' 

• Les accords sur la limitation 
des armes strategiques (8.A.L.T.) 
conclus ou discutes jusqu'a 
present par les Eta ts- U nis et 
l'U.R.8.8. n'empecheront pas ces 
pays de doubler OU meme de tri­
pler leur stock actuel de bombes. 
De surcroit, les bombes ainsi que 
leur systeme de lancement sont de 
plus en plus precis et de moins en 
moins vulnerables. 

En bref, rapporte le 8.1.P .R.I., 
"les evenements de l'annee 1974 
ont ete la repetition d'un schema 
devenu familier: des progres relati­
vement rapides dans la technolo­
gie militaire, et bien peu dans les 
tentatives pour limiter la course a 
l'armement nucleaire aussi · bien 
que classique, qui se deroule aux 
quatre coins du monde." 

Les chercheurs du 8.I.P.R.I. 
meritent des eloges, car ils font 
tout ce qui est en leur pouvoir 
pour denoncer les graves dangers 
qui menacent l'espece humaine. 
Toutefois, les dirigeants politiques 
du monde y pretent-ils atten­
tion? D 
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Systeme autodestructeur 
"L'Education nationale est, pour 

moi, devenue autodestructrice. Nos 
methodes democratiq.ues et libertaires 
sont en train d'annihiler toutes les 
tentatives salutaires de redressement. 
Neanmoins, en tant qu'instituteur, je 
veux bien croire que je. finirai par 
decouvrir une solution a mes proble­
mes, car dans la situation actuelle ou 
je me trouve, il faut une constitution 

·physique et psychique anormalemerit 
robustes pour ne pas chanceler. 
Remarquez que, le cas echeant, notre 
syndicat a tout . prevu pour nous 
accueillir: les maisons de "repos", 
construites par nos mutuelles, sont 
parmi les plus modernes, les plus 
nombreuses, et les plus accueillantes 
par rapport aux autres corporations!" 

G.B., 
de La Mailleraye-sur-Seine 

Les frequentations modernes 
"J'ai lu votre brochure Les frequen­

tations modernes, et j'ai ete saisi par 
deux emotions: la fierte et la honte. 
D'abord, pourquoi la fierte? Autant 
vous dire la verite; j'aime beaucoup 
cette brochure car son message decrit 
clairement les idees romanesques que 
nous (les jeunes) nous faisons de 
l'amour. Je suis encore celibataire (24 
ans), et c'est juste que cet article soit 
tombe dans mes mains. La honte 
aussi, vu le taux de divorce annuel, le 
taux de naissances illegitimes de par 
le monde. "L'art des rendez-vous"­
cette section de Ia brochure m'a aussi 
choque parce queje me rends compte, 
aujourd'hui, que tout ce que je faisais, 
tout ce que nous faisons (les jeunes de 
ma generation) n'est que du romanes­
que accompagne de larmes! Cette bro­
chure est un precieux tresor que je 
garde avec soin." 

J.B., 
de Y amoussikro, Cameroun 

Le besoin d'un guide 
"La jeunesse du Tiers monde a 

besoin de vos enseignements; elle a 
besoin de quelqu'un qui la guide et la 
dirige dans la meilleure direction." 

E.H.M., 
de Beni Mellal, Maroc 

Samedi ou dimanche 
"D'accord ou pas, je n'ai pas l'habi­

tude de donner mon opinion sur tel ou 
tel article. Cependant, celui de 
M. Apartian m'incite a lui exprimer 
ce qui est "pense", communement, 
concernant le dimanche, "premier 
jour de la semaine". Jene mets pas en 
doute le texte biblique, mais d'un 
point de vue universe!, il est une habi­
tude "moderne" de considerer que 
l'on travaille pendant 5 jours et que 
l'on se repose "en fin de semaine'', 
autrement dit, le samedi et le diman­
che. 

Seuls peut-etre les Israelites, avec 
le sabbat, peuvent considerer le 
dimanche comme le premier jour. II 
ne vient pas a !'esprit de se reposer 
"avant" de travailler, mais 
apres ... pour recuperer et prendre 
des forces. 

Done, le lundi est automatique­
ment, pour les travailleurs, le "com­
mencement de la semaine". Mais ceci 
est un point de vue la!c et rien, sur­
tout a notre epoque de "mecreants", 
ne pourra certainement modifier cette 
application. Votre revue est interes­
sante et merite toute l'attention." 

(nom illisible) 

Un signe des temps 

"II est fort probable que l'Academie 
frarn;:aise se pose des questions, et 
perde son temps, au sujet du 7• jour! 
Je sais bien, pour l'avoir constate, que 
!'ensemble du monde est frappe de 
confusionnisme aigu, et c'est 18. un 
signe des temps dont vous parlez si 
sou vent. 

Mais de la a pretendre que le 7• jour 
est le premier, il y a une marge que je 
ne franchis pas." 

Mme J.H., 
de Villeneuve-les-Avignon 

Brochage des numeros 

"Le retour a votre ancien format de 
votre revue facilite le classement et la 
conservation, car chaque annee, je 
procede au brochage des numeros, 
formant ainsi une brochure que · je 
conserve precieusement." 

A.V., 
de BlainviHe 
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